
Relais sur la route de Macédoine
LA GRÈCE D'AUJOURD'HUI

ou la journée d'un « Grec moyen »

Le cordonnier Anestis Panajoton Vaj otas, à Servia.

ni

(Voir « L'Impartial » des 9 et 16 mars.)
A f i n  de me rendre compte des condi-

tions actuelles de la vie en Grèce, j' ai
interrogé en trois semaines des géné-
raux et des simples soldats, la reine
Frédérique et des f i l les des rues, des
yaya s caduques et des prix de beauté ,
des artistes et des ouvriers d'usines, de
grands pr opriétaires fonciers et des
mendiants. Voici très exactement le
récit de la journée d'un Grec moyen,
cordonnier de son état , vivant dans la
ville aux trois quarts détruite de Servia
(Macédoine) :

j De notre envoyé spécial
| JEAN B UHLER !

« Je m'appelle Anestis Panajoton Va-
jotas , j' ai quarante ans et je  suis sol-
dat télégraphiste de réserve. Ma jour-
née de travail commence à 8 heures,
dans ce petit atelier que j' ai recons-
truit et dont mon père m'a légué l'ou-
tillage. J'y fabrique des chaussures
neuves et j' y repare les vieilles. Au
reste, n'importe qui peut devenir cor-
donnier, le métier n'est pas protégé
légalement. Depuis deux ans seulement,
je  suis marié, car la guerre m'a em-
pêché de le faire avant. Nous avons
une fil lette de 17 mois. Nos menus ?
Le matin, du thé et du pain beurré. A
midi de la soupe et des légumes, par-
fo i s  de la viande. Le soir, du riz et de
la salade, ou des oeufs , ou de la mous-
saka (sorte de pâté) .  Aux visiteurs,
nous o f f rons  l'ouzo (absinthe) et le
glicko (frui t s  conf i ts) . On vient aussi
m'apporter le matin une tasse de café
à l'atelier. Le soir, nous restons tous
trois à la maison et le dimanche, nous
allons nous promener sur la route. Tous
les gens de la ville sont nos amis, c'est
peut-être pourquoi nous n'avons pas de
sociétés et ne pratiquons pas les sports
par groupements. Nous nous voyons les
uns les autres. Je crois être parmi les
privilégiés de Servia , car je  possède des
champs , une vigne et un jardin où
poussen t des melons, des tomates. »

« Je récolte aussi du fromen t et du
blé. Non , je  ne suis pas abonné au jour-
nal, mais je  va.s l'acheter irrégulière-
ment à la librairie de la place. De
temps en temps , je  pars en voyage , car
je  dois acheter le cuir nécessaire sur
les marchés de Kozani ou de Salonique.
Non, je  n'ai pas la radio, ni le télé-
pho ne non plus , bien sûr. Oui, lors des
dernières élections, je  suis allé voter
comme chacun ici (les femmes ne par-
ticipant à ces consultations que sur le
pla n communal) . Celui que vous voyez
là est mon jeune frère  : nous sommes
associés. Une paire de souliers bas se
vend 180.000 drachmes (environ 28
fra ncs suisses) , des souliers de travail,
montants, protégés au talon par un fer
en croissant et cloutés, valent 130.000
drachmes (environ 20 francs suisses) .
Le pr incipal de nos revenus provient
cependant des réparations, les gens

étant trop pauvre s pour s'acheter les
souliers neufs  dont ils auraient besoin. »

Le classique « candidat

à l'émigration ».

Un peu plus tard , nous devions faire
connaissance, toujours à Servia , d'un
autre type caractéristique : le candidat
à l'émigration. Ce robuste montagnard
prénommé Achille vint nous o f f r i r  le
café  alors que nous attendions à l'abri
de la neige tombant en rideau opaque
l'arrivée improbable de l'autocar qui
nous aurait dû mener à Kozani . Achille
voulait aller en Australie et pensait
pouvoir partir le mois suivant. Il avait
malheureusement signé un de ces con-
trats en blanc, pour une durée de deux
ans, grâce auxquels le gouvernement
australien se procure une main-d' oeu-
vre bon marché pour ses mines de sel
de Perth. Comme il était trop tard pour
le dissuader de partir dans ces condi-
tions, je  tentai de l'orienter un peu sur
les régions qu'il aurait à prospecter au
terme de ses deux ans de travail forcé.

(Suite page 3.)

Un ingénieur allemand promet aux Londoniens
de les débarrasser de la purée de pois...

(Corr part , de « L'Impartial »)

Francfort , le 24 mars.
Après avoir chauffé en hiver des

dizaines de cathédrales et réchauflé
les rues de plusieurs villes d'Europe,
M. Gunther Schwank a décidé de s'en
prendre au brouillard londonien qu 'il
espère disperser grâce à ses « radia-
teurs à rayons infra-rouges ».

Réchauffeur de cathédrales
Tout le monde a entendu parler de

la décision de quelques commerçants
lillois de faire installer tout le long
du trottoir sur lequel s'ouvrent leurs
magasins, une série de « radiateurs
infra-rouges », qui a fait dire de la rue
en question qu'elle était l'une des pre-
mières rueg chauffées du monde.

C'est un ingénieur allemand qui a
mis au point ce système : M. GUn-
ther Schwank. On sait de quoi il s'a-
git : une plaque de métal de vingt-
cinq centimètres sur dix-huit et por-
tée au rouge à l'aide d'une flamme
au gaz d'éclairage et la chaleur ainsi
provoquée est réfléchie vers le t*>\
d'une hauteur de cinq mètres envi-
ron. /

Le système est économique., simple
et particulièrement efficace. A tel
point que plusieurs cathédrales de
France, d'Italie et d'Allemagne en ont
été équipées, ce qui a rendu leur accès
beaucoup plus agréable aux fidèles
qu 'il ne l'était auparavant, par les
grands froids.

Le pea soup fog résistera-t-il ?
Quatre cents églises françaises, cent

cinquante églises belges et une cen-
taine d'églises italiennes sont ainsi
équipées.

Mais ce n'est pas tout. Le système
de M. Schwank a connu un immense
succès. 11 est employé dans les édifi-

ces et établissements les plus divers
et même en plein air. Notamment à
Hambourg un chantier naval a été
équipé de réflecteurs à infra-rouges
qui permettent aux ouvriers de tra-
vailler au dehors par temps très froid ,
Ce qui eût été impossible naguère.

Le succès de cette mise au point a
naturellement particulièrement inté-
ressé les Britanniques ; d'autant plus
que M. Gunther Schwank s'est mon-
tré fermement convaincu que grâce
à son invention, non seulement les
gens seraient réchauffés, mais encore
ils seraient débarrassés d'Un ennemi
traditionnel du Londonien : le brouil-
lard . Et cela pour une dépense raison-
nable.

M. Schwank estime en effet que le
fait de disposer plusieurs centaines
de ces brûleurs dans certaines rues
de Londres, suffirait à les débarrasser
de la . « purée de pois » qui les rendent
invivables souvent de longues semaines
durant.

Intéressés, les Britanniques ont
adressé une invitation à M. Schwank.
Celui-ci s'envolera dans quelques j ours
pour l'Angleterre où il étudiera sur
place les problèmes posés par le ré-
chauffement des rues londoniennes,
et sa lutte contre le « pea soup fog ».

Du pain sur la planche
Mais déjà M. Schwank est assuré de

ne pas rentrer les pocheg vides. Avant
même qu'il ait mis le pied en Grande-
Bretagne, une grande entreprise de
constructions navales de Newcastle lui
a fait savoir que ses techniciens, con-
quis par ce qu'ils avaient vu dans un
chantier naval de Hambourg, avaient
décidé de lui demander de poser dans
leur établissement mille deux cents
réfl ecteurs à infra-rouges...

A. ARNAUD.

Le soleil, ce magicien...
LETTRE DES FRANCHES-MONTAGNES

... ou le frémissement du printemps

Saignelégier, le 24 mars.
Chaque année, je guette à fin mars

avec une joie passionnée, le retour des
jour s nouveaux. Chargés de fièvre,
chargés de vibrations, chargés de ré-
surrection, ils prennent place parmi
nous, secrètement, et font muer les
choses, et font muer les êtres. La té-
nacité du gel s'affaiblit. E cède du
terrain. Les talus s'emplissent d'humi-
dité, les mottes et les champs sont
travaillés par des bouillonnements in-
térieurs. Les herbes Sauves sont pla-
quées au sol, elles sont bousculées à
présent. Les dents-de-lion mordent sur
le gazon desséché à grands coups de
crocs. Les branches des arbres se gor-

gent de ève fraîche et fièrement ba-
lancent une flexibilité retrouvée. Les
nivéoles, diplomatiquement, assurent le
passage du blanc au vert. Mais déjà
les primevères rient jaunie sous les
baillis, et le bois-joli étourdit de son
parfum. Le merle et le pinson sifflent
les airs nouveaux qu'ils ont répétés
mentalement tout l'hiver. Alors les ar-
bustes ouvrent les yeux de leurs bour-
geons et regardent inlassablement...

De partout les mystérieuses canali-
sations de la nature amènent des pro-
fondeurs souterraines une vie nou-
velle, longuement aspirée. Une vie au
goût neuf qui s'installe j usqu'aux li-
mites des choses. Et les hommes aussi
sont parcourus par un souffle chaud
qui sort d'eux. Une poussée irrésistible
les gonfle d'appels et de désirs. Temps
des recommencements, temps du tra-
vail , temps de l'espoir, temps de l'ac-
tion. Ce qui était paralysé reçoit une
vigueur insoupçonnée . Ce qui était
mont se réveille. Ce qui était perdu ,
oublié, s'oriente à nouveau vers la lu-
mière. Un soleil recréé fond la séche-
resse de notre coeur, et nous observons ,
à notre tour, comme pour la première
fois. Etrange parenté entre les végé-
taux , les animaux et les hommes. Une
volonté universelle délie ce qui était
lié, pour un plus beau recommence-
ment.

(Voir suite page 3.) J .

Les plus anciens restes d'organismes
présumés vivants, les Corycium enig-
maticum, se présentent sous la forme
de petits sacs charbonneux. Ils ont été
découverts dans des terrains de Fin-
lande. Pendant longtemps, on a discuté
pour savoir s'il s'agissait de formations
purement minérales ou d'organismes
vivants. Ce problème a été tranché
définitivement dans le second sens, en
1948. Ces organismes seraient les an-
cêtres des algues et auraient vécu il y
a plus de 1300 millions d'années.

Les plus anciens êtres vivants
se trouvent en Finlande

Tous les visiteurs du zoo de la capitale
danoise tombent sous le charme de
deux bébés léopards , pleins de joie de
vivre et prêts à se faire  photographier.
Seul leur gardien est anxieux — il
craint qu'ils ne se blessent avec leurs

gr i f f e s .

Les «vedettes du zoo
de Copenhague

/tfim PASSANT
Les savants atomiques font vraiment une

cuisine dn diable !
Et qui risque bien d'empoisonner l'huma-

nité,»
Es avaient déjà donné de tels échantil-

lons de leur savoir à Hiroshima et ailleurs
qu'on les supposait calmés par leurs ef-
frayantes victoires. Mais voilà que, com-
me Marius, ils peuvent dire : «Je ne con-
nais plus ma force. Retenez-moi. Je vais
faire un malheur...»

Le malheur est qu'ils le font .
Non seulement les bombes qu'ils inven-

tent sont encore plus fortes qu'ils imagi-
naient. Mais les radiations elles-mêmes
leur désobéissent et s'envolent à tous les
vent®. Si bien qu'aujourd'hui pour être
sûr d'en réchapper il ne faut plus aller
se cacher à l'arrière, mais se réfugier sur
la ligne de feu ! On risque moins
dans les environs immédiats (façon de
parler) de ce sensationnel pétard.

Vous rendez-vous compte de ce que peut
être un «champignon» de fumée et de
flammes de 27 km. de haut ?

Et vous rendez-vous compte de cette
lueur qu'on aperçoit à des centaines de
km. ! De ces cendres radioactives qui vous
tombent du ciel, deux ou trois heures
après, provoquant des chutes de che-
veux, décoloration et anémies mortelles ?

Qu'on vienne nous affirmer après cela
que les explosions atomiques ne sont
pour rien dans certaines fantaisies ou
troubles atmosphériques, et qu'il n'y a pas
lieu d'incriminer ces petits jeux-là ?

Enfin songez un peu à l'avenir désinté-
gré et atomique qu'on nous prépare.

Le nettoyage de la planète par le vide
devient un jeu d'enfant. Qu'est-ce qu'on
attend, dit la chanson, qu'est-ce qu'on
attend pour être heureux ?

Avant qu'une force de cinq millions de
tonnes de nitro-glycérine vous échoie sur
l'occiput, savourez, je vous prie, les trois
décis qui vous passent par la gargoulette.
Serrez bien votre femme adorée ou votre
bonne amie. Et n'oubliez pas la clef du
gaz ou d'annoncer le stock !

Même avec une petite erreur de cent
kilomètres vous serez aussi sûrement occis
et grillé qu'un poulet chez le traiteur
voisin.

Tels sont les charmes incomparables de
notre civilisation moderne, télévisée, télé-
guidée et télé-atomique.

D'ailleurs ne vous bilez pas !
D'ici boit jours on fera encore pins

fort...
Le père Piquerez.

Le premier bombardier à réaction Bo eing-B-52 vient d'être terminé aux usines
Boeing à Seattle. Un petit nombre dé ces « bombardiers à bombes H », qui
sont équipés de huit moteurs à réaction , sera produit. — Notre photo : le

Boeing-B-25 quittant la halle de montage à Seattle.

Il peiré a*é*Éeiiîdre {ous les poin*és de la -ferre...

Conscience professionnelle
On a confié Marie-Jeanne (6 ans) à

la garde d'une voisine. Papa téléphone
pour savoir si tout va bien. Et c'est
Marie-Jeanne qui répond :

— Doucement, papa, tu vas réveiller
la voisine !
Ce que Lili ( Sans) pense des tirelires

— Ça apprend aux enfants à deve-
nir avares et aux parents à devenir
voleurs.

Echos



Horloger * rhablllenr
COMPLET

qualifié et consciencieux, célibataire, CHER-
CHÉ par maison suisse au Japon comme chef
d'atelier de réparation d'une montre suisse de
marque, si possible avec notions de l'anglais.

Offres manuscrites avec curriculum vitae,
photographie, copies de certificats et date
d'entrée sous chiffre : ,
G 8077 Z à Publicitas Zurich 1.

Association patronale
cherche

employé (e)
Formation professionnelle
sténo-dactylo,
tous travaux de bureau.
Entrée 1er juin ou à convenir.

Faire offres manuscrites
complètes sous chiffre
D. M. 5315, au bureau
de L'Impartial.

Lisez 'L 'Impartial '

PERSONNE de confian-
ce est cherchée par mé-
nage soigné une à 2 heures
l'après-midi, du lundi au
vendredi. Tél. entre 19 et
20 heures au 2.21.77.
APPARTEMENT. On
échangerait un apparte-
ment de 3 chambres, ter-
miné le 15 avril, quartier
des Forges contre un de
3 chambres et bout de
corridor éclaire, quar-
tier Bel-Air ou Crêtets.
S'adresser au bureau de
L'Impartial. 5655
CHAMBRE MEUBLÉE
indépendante ou non est.
demandée par jeune hom-
me. Urgent. Ecrire sous
chiffre E. P. 5606 au bu-
reau de L'Impartial.
CHAMBRE meublée, au
soleil , à louer tout de sui-
te à un monsieur. — S'a-
dresser au b u r e a u  de
L'Impartial. 5585
A LOUER chambre meu-
blée pour le ler avril à
monsieur sérieux. S'adr.
rue Numa-Droz 109, plain
pied gauche. 
CHAMBRE. A louer pour
le 15 mars ou le ler avril
belle chambre meublée à
jeune fille. — Ecrire sous
chiffre G. P. 4233, au bu-
reau de L'Impartial. 
CHAMBRE indépendante,
sans eau courante, à
louer comme garde-meu-
bles. Faire offres sous
chiffre A. Y. 5498 au bu-
reau de L'Impartial.
CHAMBRE meublée près
de la gare est à louer à
Monsieur tranquille. S'adr
au bureau de L'Impartial.

5486
A VENDRE poussette
Royal-Eka verte métalli-
sée, modèle de luxe, en
parfait état. S'adr . rue
de la Serre 16, 2me étage
gauche. 
A VENDRE vélo de cour-
se avec garde-boue et roue
arrière de rechange en
très bon état. S'adr. Com-
merce 97, toie étage à
droite après 18 h. 
A VENDRE d'occasion
poussette Royal-Eka, 2
couleurs en bon état. —
S'ad. E. Grimm, Parc 176
POUSSETTE combinée
Royal Eka avec matelas,
sac de couchage et saco-
che, beige est à vendre. —
S'adr. rue de la Républi-
que 11 au 4me étage à dr.
A VENDRE vélo d'en-
fant de 6 à 11 ans, état
de neuf. S'adr. rue de la
Serre 32, ler étage à gau-
che, après 18 h. 
A VENDRE vélo Mondla,
mi-course, équipement
complet, à l'état de neuf.
S'adr. à M. Guyot, rue de
la Paix 89. 
VELOS A vendre 1 vélo
homme demi - ballon ; 1
vélo dame marque «Allé-
gro». — S'adresser chez
M. A. Cattin, Doubs 115.
A VENDRE une chambre
à coucher complète pour
cause de départ. S'adres-
ser Mélèzes 9 au rez-de-
chaussée à droite.
A VENDRE 1 habit de
communion bleu marin,
à l'état de neuf , pour
garçon de 11 ans. — S'a-
dresser Léopold-Robert 83.
5e étage droite.

RI«IB
Roulements à Billes Miniatures S. A.,

rue du Faucon 21, Bienne
cherche tout de suite

mécanicien
faiseur d'étampes

connaissant les étampes d'horlogerie,

mécaniciens qualifiés

Aide de bureau
Jeune fille serait engagée par commerce
de gros, de la place, pour travaux faciles
avec possibilités de se perfectionner. Entrée
immédiate ou à convenir. — Ecrire sous
chiffre V. A. 5598, avec prétentions au
bureau de L'Impartial.

Fabrique d'horlogerie de la place de Bienne
(30 ouvriers) cherche

che! de fabrication
parfaitement au courant de la montre ancre
simple et compliquée. Seuls chefs qualifiés
sous tous rapports avec de sérieuses réfé-
rences sont priés de faire offre sous chiffre
AS 16787 J aux Annonces Suisses S. A.,
«ASSA », Bienne.

Grand garage des Montagnes
neuchâteloises engagerait tout
de suite

manœuvre
connaissant parfaitement l'en-
tretien des véhicules et le
service de garage en général.

Faire offres sous chiffre
O. F. 5603, au bureau
de L'Impartial.

Mécaniciens -
outilleurs
très qualifiés

trouveraient places stables ,
et intéressantes,
semaine de 5 jours.

Faire offres ou se présenter à
EMISSA S. A., Jeannerets 11,
Le Locle. Tél. (039) 318 69.

Horloger
complet

est demandé pour travaux
de décottages sur calibres
Roskopf et ancre à goupilles.

Offres à la Fabrique d'horlogerie
G. VUILLEUMIER & Cie S. A.,
à Colombier.

NOUS CHERCHONS

mécanicien-

expérimenté (âge minimum 28 ans) .
Faire offres en joignant copies de
certificats à Edouard DUBIED & Cie
S. A., COUVET.

Salon Louis XVI
A vendre faute d'emploi un beau salon
Louis XVI entièrement restauré. — Ecrire
sous chiffre N. G. 5597, au bureau de
L'Impartial.
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Garage de la place engagerait de suite ou pour
date à convenir une

Employée de bureau
'¦ ' " . ' 2 ' . . .

connaissant les différents travaux sténo-dacty lo,
facturation , etc.

Offres sous chiffre R. G. 5569, au bureau
de L'Impartial.

Jeune fille
sérieuse, de toute confiance, connais-
sant éventuellement la vente est
demandée pour tout de suite pour le
magasin et le tea-room. Faire offres
avec photographie, références et pré-
tentions de salaire à la CONFISERIE
BERSOT, LE LOCLE.

On cherche pour le 20
avril

jeune homme
de 15-16 ans comme

commissionnaire
et aider dans la boulange-
rie. Gage 80 fr . par mois,
nourri et logé dans la
maison. Bonne occasion
d'apprendre l'allemand.
Vie de famille. E. Imhof ,
restaurant et boulange-
rie, Rombach-Aarau.
Tél. (064) 2 35 16.

A vendre voiture

Opel - Olympia
1952

roulé 27.000 km. de pre-
mière main. Prix inté-
ressant. Palre offres sous
chiffre Q. A. 5481 au bu-
reau de L'Impartial.

A VENDRE

maison de campagne
en bon état, maçonnerie en pierres d'Hauterive, 5
pièces, bains, 2 cuisines, 2 toilettes, 2 caves, jardin
arborisé, terrain fertile, clôturé, conviendrait pour
commerce ou industrie.

Palre offres sous chiffre W S. 5559 au bureau de
L'Impartial, ou tél. (037) 8.51.76

Dame ou demoiselle
auxiliaire robuste et soi-
gneuse au courant des
travaux de ménage et dp
la cuisine, d'entretien de
bureau, trouverait place
stable. Logée (chambre ,
cuisine et bain indépen-
dants) . Bons gages. En-
trée immédiate. S'adr.
par écrit sous chiffre
P2624 N à Publicitas,
Neuchâtel.



Relais sur ia route de macédoine
LA GRECE D'AUJOURD'HUI

ou la journée d'un « Grec moyen »

(Suite et fin)

Achille me donna son amitié et m'ou-
vrit son coeur d'un coup, comme fon t
les Grecs du Nord , toujours avides de
communiquer, de tendre les liens entre
les êtres, ec il couronna cette rencontre
par une demande en mariage : ma fi l le ,
dont il vit une photo, lui parut être la
compagne rêvée pour son f i l s  aîné.
Nous attendrons un peu : la petit e n'a
que deux ans et son f i l s  sept , mais il
a l'air sympathique.

Le chauffage est hors de prix.

Deux heures après, transportés par
un command-car de l'armée, nous fran-
chissions le rideau de verglas et de
neige fondue qui nous séparait encore
de Kozani . C'est une des villes les plus
importantes de la Macédoine occiden-
tale. Elle abrite encore de nombreux
réfugiés des villages détruits de l'Epire
et de la frontière albano-yougoslave .
Bien qu 'un incendie l' ait détruite à la
f i n  du X V I I I m e  siècle, son église abrite
des trésors de l'art byzantin et le quar-
tier turc abonde en maisons décorées
avec goût de plafonds à caissons sculp-
tés et peints et de larges et hautes vé-
randahs donnant sur une cour inté-
rieure dont le centre est généralement
occupé par un puits dont la corde s'en-
roule sur un dévidoir de bois.

Dans les pièces vastes, on admire des
b u f f e t s  à trois portes, encastrés dans le
mur, et des cheminées armoriées où l'on
ne fa i t  pas de f e u , car le combustible
est cher et les gens, n'ay ant pas prévu
les rigueurs terribles d' un hiver excep-
tionnel , n'ont pu fa ire  à temps des pro-
visions suf f isantes  de combustible. Cha-
que jour , cependant , des montagnards
entrent en ville, en tirant par la longe
des ânes, des mulets ou de petits che-
vaux ferrés  d'une plaque couvrant le
sabot entier et dont les bâts suppor-
tent une charge de souches de chêne :
à 60.000 drachmes l'ânée, le combus-
tible est réellement hors de prix pour
les petites bourses, et Dieu sait si les
petites bourses sont de règle en Macé-
doine.

T eux Jurassiens en Macédoine.

Les métiers sont groupés comme au
moyen âge par corporations et par rues.
Les frappeurs  de cuivre font  suite aux
épiciers et aux artisans qui ne travail-
lent que le f e r .  Plus loin, voici les tisse-
rands, plus loin les transporteurs et
leurs bureaux assiégés par des foules
encombrées de baluchons et de ces va-
lises en bois qu 'on retrouve dans tous
les pays pauvres ou appauvris. Kozani
f u t  bloquée trois jours , puis deux, puis
quatre, puis encore trois ou quatre. On
n'avait que des moyens for t  insuff isants
pour dégager les routes où la glace
« prenait pied » et où la bise aigre for-
mait des congères hautes d'un, parfois
de deux mètres.

Heureusement, nous pûmes nous
échapper au beau milieu de la tempête
et malgré les histoires de voyageurs
attaqués par les loups dont on nous

rebattait les oreilles. De Verria , un au-
tocar nous emmena vers Salonique ,
s'arrêtant tous les quarts d'heure pour
permettre à l' a ide-chauf feur , un mon-
tagnard de Ptolemaï , d' aller tirer l'une
ou l'autre des centaines de milliers
d'oies sauvages qui encombraient le
delta de l'Axios (le Vardar des Serbes).
Et à Salonique, tout le long du boule-
vard Alexandre-le-Grand où de cette
Via Egnotia que j' avais suivie à pied
dix-sept ans plus tôt, en compagnie de
mes caramardes tziganes, il me fal lut
incontinent prendre par t aux furieuses
batailles de boules de neige qui s'en-
gageaeint entre jeu ne clans. L' atavisme
jurassien aidant , j' eus le bonheur de
fair e mouche sur des cibles di f f ic i les  et
bientôt quatre ou cinq adolescents ne
firen t  plus que me ravitailler en boules
bien serrées, tant et si bien que l'épaule
droite me fa i t  encore mal à cette heure.

(A suivre.) Jean BUHLER.

Le soleil, ce magicien...
LETTRE DES FRANCHES-MONTAGNES

... ou le frémissement du printemps

(Suite et f i n )

La beauté surgit de partout...
Les scilles posent des étoiles bleues

au long des haies. Les noisetiers dé-
ploient les guirlandes de leurs cha-
tons. Une abeille, corbeille aux pattes,
s'approvisionne aux magasins des
fleurs. Self-service. Vous est-il arrivé
de penser que ces frémissements prin-
taniers s'expriment depuis des mil-
lions d'années ? Et que chaque fois cet
émerveillement garde une saveur d'in-
connu et de naïve découverte ? Le prin-
temps revient, pareil à lui-même. Ce-
pendant, toujours il nous bouleverse !

Peu à peu , la beauté surgit de par-
tout. Le vert soufré des champs tourne
lentement au vert tendre. Une tige
veloutée s'élance d'un seul trait vers
le ciel. Allons, convenez-en : vous n'a-
viez plus souvenance que l'air était si
si délica t , que la terre avait un tel
parfum . Vous ne vous souveniez plus
du printemps.

Dans les yeux du paysan, une flam-
me vive est revenue. Lui aussi est tout
neuf , tout gaillard , tout gai. H re-
trouve sa vraie liberté et son réel pou-
voir. Après des mois vides, lourds d'a-
doux au printemps, que le vert était
bandon, il redevient maître de sa terre.
Qui donc osait imaginer le bonheur
clans la paresse et l'inaction ? ..

Travail et bonheur

Voici le paysan partant sUr son coin.
Dans sa tête s'échafaudent des plans.
Ce sol est à lui, il veut le faire pro-
duire, selon ses ordres. H veut le sou-
mettre à sa puissance. U prévoit la
générosité de la terre et calcule. Hier
abandonné, sans fierté d'homme, le

paysan se retrouve dans son domaine.
Il le voit pour la première fois. A-t-il
puisé quarante récoltes déj à ? Il n'en
a cure. Ces sillons tracés quarante
fois, il ne les connaît plus. Ces champs
fiauchés quarante fois, il n'en sait plus
la couleur. Ces prairies ensemencées
quarante fois, il n'en sait plus la forme.
Ces insectes observés quarante fois, il
n'en connaît plus l'instinct. H a tout
oublié. Il faut tout recommencer.

Quelle joie quand pour la première
fois il part à travers les champs. Une
petite brunie sentant à la fois la neige
mouillée, la fumée, le froid et le prin-
temps recouvre la campagne. Déjà,
sous les tiges vieillies et pourries, ap-
paraissent les petites herbes, si frêles
qu'on voudrait les croquer. Un coléop-
tère étale les reflets moirés de sa cara-
pace. Un levraut , queue et nez en l'air,
file vers la côte. Les taupes, mobilisées
par le quartier-général des fortifica-
tions, reeommmencent leur travail
souterrain et hâtivement construisent
des coupoles. Les oiseaux, grisés par
la saison, se font mutuellement de lan-
goureuses aubades. C'est bien le mo-
ment de semer, d'épandre les engrais,
d'aider la terre dans sa gestation. Et
quand le paysan s'endort pour la pre-
mière fois, à même le terrain, il rêve.
Et quand il se relève, la veste frippée,
la tête lui tourne.

Dans nos villages, l'expérience fait
agir la raison. Il a tonné sur le nu. Il
neigera sur le feuillu. Il parait que
c'est dans la tradition. L'hiver ne s'en
va jamais comme on le voudrait. Le
printemps fredonne déjà sa chanson
sur le monde que les flocons revien-
nent encore une fois, pour faire peur
et nous dire au revoir. En prévision
de ces sautes d'humeurs les habitants
de nos hauts plateaux gardent pré-
cautionnement leurs doubles-fenêtres
aux façades. Les ménagères, amoureu-
ses du renouveau ont planté depuis
longtemps des oignons de tulipes, de
j acinthes. Et les fleurs épanouies met-
tent du sourire dans la maison. D'ail-
leurs, les maris le savent bien : une
femme qui aime les fleurs est une
bonne épouse, et une bonne mère. Elle
croit au rythme des saisons. Et à l'a-
venir.

Billes de marbre et billes de vélo.»
Les jeunes ont retrouvé les billes, les

bicyclettes, les culottes courtes et les
mains dans les poches. Les plus âgés,
gavés de sport, songent à leur desti-
née. L'officier d'éta.t-civil est mis à
rude épreuve. Bientôt, il devra accueil-
lir ces candidats au mariage. Mais eux,
combien de mains doivent-ils serrer,
combien de sourires doivent-ils dis-
tribuer, combien de discours doivent-
ils tenir, combien de promesses doi-
vent-ils lâcher, pour obtenir un loge-
ment ? Les oiseaux du ciel et les ani-
maux de la terre ne connaissent ni ces
soucis administratifs, ni ces tracas
d'emménagement ! Mais qu'importe :
les jeune s sont pleins d'ilusions et de
démangeaisons.

Les vieux au contraire , connaissent
une joie sans mélange. Ils sortent de
l'asile, somnolent sur le banc, la tête
un peu penchée en avant. Peu leur
chaut que le printemps soit avancé.
Le ciel est beau, les filles lancent des
rires clairs et les oiseaux sifflent. Le
soleil donne, que faut-il de plus ? La
fade saison est finie. Ah, oui, on dit
que le soleil de mars et d'avril est
mauvais, qu'il ne faut pas se dévêtir ?
Nos braves vieux s'en préoccupent peu.
Dans quinze jours, ils seront morts,
peut-être. Alors, ils veulent boire la
lumière, la vie, le soleil quand ils sont
là. Et revigorés, ils fument une bonne
pipe.

Dans une faniiHe, quand un enfant
parait, la joie se répand alentour et
tout est transformé. Dans notre mon-
de, quand le printemps parait , le mi-
racle se répand partout, les êtres et
les choses sont transfigurés.

J.

Notre feuilleton illustré

D'après le célèbre roman
historique

de LEWIS WALLACE

(Copyright by Cosmopress)

Obéissant à l'ordre de l'horta-
tor, le galérien est venu se pré-
senter à Quintus Arrius. Impres-
sionné malgré lui par sa réser-
ve et sa dignité, le Romain
lui parle non en despote , mais
comme un homme âgé s'adresse
à un jeune homme.

Les réponses aux questions du
tribun sont toutes empreintes de
fierté . Son orgueil d'être juif
n 'a pas été altéré, malgré les
trois ans passés aux galères et
un travail si rude que la plu-
part y succombent au bout de
quelques mois.

Arrius ne connaît pas la Judée,
mais il a entendu parler des
princes de Jérusalem. L'un d'eux,
digne d'ètre roi, était d'ailleurs
l'un de ses amis. Le prisonnier
frémit en entendant ses préci-
sions, et c'est avec une immen-
se émotion qu 'il dévoile son nom.

Ainsi ce galérien mystérieux,
n'ayant jusqu'alors pour identité
que le No 60, n'est autre que
Ben Hur . le fils d'Ithamar, prin-
ce de Jérusalem ? Quintus Ar-
rius en demeure stupéfait.

BEN HUR

\\i\A\o et féféfliffusi<m
Mercredi 24 mars

Sottens : 12.25 Le rail, la route...
12.44 Signai horaire. Informations. 12.55
Non stop. 16.29 L'heure. Oeuvres de
Massenet. 17.00 Pour les enfants. 17.20
Rencontre des isolés. 17.50 Emission
radioscolaire. 18.25 Valse de concert.
18.30 La femme dans la vie. 18.50 Mi-
cro-partout. 19.13 L'heure. Informat.
19.25 Instants du monde. 19.40 Melo-
diana. 20.05 Entretiens de Radio-Ge-
nève. 20.30 Concert symphonique par
l'O. S. R. 22.30 Informations. 22.35 Na-
tions Unies. 22.40 Jazz hot. 23.10 Pour
s'endormir...

Beromûnster : 12.29 Informât. 12.40
Radio-Orchestre. 13.35 Violon et piano.
14.00 Pour Madame. 16.29 L'heure. Dis-
ques. 16.45 Poésies gaies. 17.00 Musique
de chambre. 17.30 Pour les enfants.
18.05 Musique légère. 18.45 Causerie.
19.05 Contrastes musicaux. 19.30 Inf.
Echo du temps. 20.00 Fanfare. 20.30
Comédie en dialecte. 21.40 Concert po-
pulaire. 22.15 Informations. 22.20 Kam-
merensemble de Radio-Berne.

Jeudi 25 mars
Sottens : 7.00 Gymnastique. 7.15 In-

formations. 7.20 Concert matinal. 11.00
Emission d'ensemble. 12.15 Le quart
d'heure du sportif . 12.35 Disques. 12.44
Signal horaire. Informations. 12.55 Mus.
enregistrée. 13.00 Avec Roméo Cariés.
13.45 Walter Gieseking, pianiste. 16.29
L'heure. Thé dansant. 17.00 Vos re-
frains favoris. 17.30 Compositeurs ju-
rassiens. 18.15 La vie culturelle en Ita-
lie. 18.25 Disques. 18.30 Problèmes suis-
ses. 18.40 Mus. populaire. 18.50 Cham-
bres fédérales. 18.55 Le micro dans la
vie. 19.13 L'heure. Informations. 19.25
Le miroir du temps. 19.40 Derrière les
fagots... 20.00 La guerre des femmes,
feuilleton. 20.30 Avec plaisir !... 21.30
Orchestre de chambre de Lausanne.
22.30 Informations. 22.35 Souvenirs de
Gilles. 23.05 Disques.

Beromûnster : 6.15, 7.00 Informat.
6.45 Gymnastique. 7.05 Accordéon. 11.00
Emission d'ensemble. 11.35 Images ju-
rassiennes. 11.45 Musique polonaise.
12.15 Disques. 12.29 L'heure. Informat.
12.40 Orch. récréatif bâlois. 13.15 Con-
cert. 14.00 Pour les dames. 16.29 L'heure.
Orch. de danse. 17.00 Causerie. 17.10
Piano. 17.30 Reportage. 18.10 Chants.
18.30 Chron. touristique. 18.45 Orch.
musette. 19.30 Inf. Echo du temps. 20.00
Musique. 20.15 Pièce radiophonique.
21.20 La Guerre Joyeuse, opérette de
Joh. Strauss. 22.15 Informations. 22.20
Radio-Orchestre.

AU tribunal correctionnel
de Neuchâtel

(Corr.) — Le tribunal correctionnel
de Neuchâtel, présidé par M. R. Jean-
prêtre, a siégé durant toute la journée
d'hier en présence de M. J. Colomb,
procureur général.

Un ancien légionnaire condamné
H a jug é notamment un ancien lé-

gionnaire, André N., condamné par dé-
faut à la suite d'un cambriolage com-
mis en 1949 sur un chantier et qui
demandait le relief de ce jugement.

H a été condamné à 8 mois d'em-
prisonnement, dont à déduire 35 j ours
d'emprisonnement subis et au paie-
ment des frais.

L'épilogue d'une folle équipée
Deux jeunes gens — Louis M. et Jac-

ky P. — sortant de prison certain jour
de février, avisèrent l'auto d'un pro-
fesseur d'accordéon stationnée à la rue
du Seyon à Neuchâtel. Ils s'en empa-
rèrent. Quelques minutes après, ils eu-
rent un accident, le conducteur impro-
visé étant non seulement en état
d'ivresse, mais encore ne possédant pas
de permis. Rapidement identifiés, ils
furent arrêtés peu après.

Le premier, qui conduisait, a été con-
damné à 5 mois d'emprisonnement
moins 68 jours de prison préventive su-
bie et au paiement des 5/8 des frais. Le
second fera 3 mois de la même peine
et paiera les 3/8 des frais.

Un chiffonnier condamné
Un chiffonnier de Neuchâtel, Jules

J., accusé de vols et de voies de fait
sur la personne d'un vendeur de jour-
naux qu 'il tenait pour responsable de
certains bruits fâcheux circulant sur
son compte, a été condamné à 3 mois
et demi de prison et au paiement des
frais.

Problème No 371.

Horizontalemenit. — 1. On ne sau-
rait en faire hommage au Créateur
qu'en le disant avec la plus grande
ferveur . D'un verbe signifiant : esqui-
ver. Gouverna au plus près du vent.
2. Ville d'Espagne. On l'est souvent
par les apparences. Plein de tristesse.
3. Article. On les trouve sur les lignes.
D'un verbe signifiant parfois : rendre
visite. 4. D'un verbe indiquant l'auto-
risation. Ce ne sont pas des références.
Sur lia portée. 5. Se trouvent dans
toute entreprise. De même. Canton
champenois. Pronom. 6. Adverbe. Ar-
ticle. Marques de tendresse. 7. Le long
du canal. Ainsi sont souvent les lon-
gues chevelures. Exprime. 8. Préposi-
tion. Obtins. On y suspend des car-
casses. Permet de triompher de l'en-
nemi. '

Verticalement. — 1. Que l'on peut
prendre entre les doigts. 2. Rendues
faibles. 3. La laine l'est souvent. 4.
Article. Sans elle, bien souvent, notre
vie est sans charmes et vouée au cha-
grin qui fait couler les larmes. 5. Dou-
leurs violentes. Souvent à sec en été.
6. D'un auxiliaire. Article. 7. Préposi-
tion. Pour les jeux die hasard. 8. D'un
verbe signifiant : rendre stupide. 9.
Usât d'artifices. D'un auxiliaire. 10. On
en trouve dans tous les métiers. Vête-
ments. 11. Se manifeste au printemps.
Divinité. 12. Fis preuve d'audace. 13.
Poème démodé. Coule en Belgique. 14.
Prénom masculin. Attendri. 15. Pour
aérer. 16. Habileté. Célèbre famille ita-
lienne.

(N. B. — Les lignes horizontales 3
et 6 doivent former une phrase com-
plète.)

Solution du problème précédent

-== Les mots-croisés du mercredi

— T'aime pas ceci... j'veux pas cela..'
Tu ne deviendras jamais grand si tu
ne manges pas de soupe !

Y a pas de raison !

Un abonnement à « L'IMPARTIAL x
vous assure un service d'information

constant

Bienne. — A la place d'aviation.
(Corr.) — Les pilotes américains

qui viendron t s'entraîner en Suisse —
alors que des aviateurs de chez nous
s'en iront aux Etats-Unis — accom-
pliront un cours d'instruction de vol
à voile sur l'aérodrome de Bienne au
début du mois d'août.

Plagne. — Avec le printemps, les
morilles.

(Corr.) — Le premier jour du prin -
temps, M. R. Grosjean , de Plagne , a
fait une récolte de magnifiques mo-
rilles. Oui, le printemps est là !

Chroniaue jurassienne

Bf» gronde hîcoîînoe :
la LÉGION ÉTRANGÈRE
Leerecroes vierment ân mond» entier)
et seuls les officiers sont exclusive-1ment Français. Ayant qnitté leur)
pays, ces hommes fuient sans doute !
"quelque chose", maie ils ne fuient I
jamaj&aucombai. Lisez dans Sélection '
d'Avril l'histoire, si émowwante, de ces
héros mal payés qui - saas foyer, sans i
patrie - se battent avec une abné- i
gation totale po«r "La Légion **.

Âchatmi dbm aujourd 'hui
voir» if d'Avril da

Sélection
-i
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Ë3 Grenier 2 - Place de l'Hôtel-de-Ville ff\
555 d inform e sa clientèle que pour aSg
L̂l mieux la conseiller et la renseigner ]

|̂ ~* M. A. Desaules sera à 
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Avenue Léopold-Robert 35 \ }

/^ OUVERTURE X

W Plus d 'ennuis pendant vos randonnées m m

AVEC LES pneumatiques de qualité I
I pour vélo, moto, auto, camion, tracteur

H LA MAISON DU PNEU HH DE VA UX - KUHFUSS H
Maison fondée en 1902 ¦ LA CHAUX-DE-FONDS I

5 -i -et >¦ 4
K Collège Téléphone 2 23 21 Collage JB ¦

Particulier offre à vendre

opeiommpiai950
50J000 km., moteur revisé, avec chauf- '
fage, radio, housse, peinture neuve,
pneus à neige et bâche. Bas prix.
Téléphone (032) 9 30 15.

VILLA
à vendre

A vendre à Montmollin,
magnifique villa six cham-
bres, tout confort, garage,
situation incomparable, à
5 minutes de m> gare. —
Tél. 8.12.41.

Jeune employé de bu-
reau cherche pour le 31
mars

Chambre
et pension

éventuellement séparé-
ment, au centre si pos-
sible.
Faire offres sous 'hiffres
21034 à Publicitas , Olten .
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Ĵ ^5lM
Jr v 

(S& Consommation do gaz, 30 à 40 ct. à l'h. C^^̂ ^^EF"̂ ^MBBLV.

PRIX Fl1. 495 - ITsans pompe à lessiva

J p lies FP. 585.—
>*> 

3'P A  ̂i* avec pompe B g)

(j[| i jusqu'à nouvel avis, I ™

w ! 
0̂f»A raccordement au gaz gratuit ''̂ §| pt

^af^^"""'"̂
 Démonstrations sur demanda î~m

Visitez nos expositions aux Magasins des S E R V I C E S  I N D U S T R I EL S
Av. Léopold-Robert 58 et rue du Collège 31

A vendre à proximité de la
frontière sur route internatio-
nale (Paris-Neuchâtel) un

Hôtel - Restaurant
avec confort. Grand parc pour
autos et jardin d'été.
Ecrire sous chiffre P 2742 N,
à Publicitas, Neuchâtel.

L J

Petite entreprise de l'électrotechnique
travaillant depuis plusieurs années
cherche financement de

Fr. 50.000,--
pour extension de son activité et dévelop-
per l'exportation. Articles de précision sou-
tenant avantageusement la concurrence. —
Adresser offres sous chiffre C. N. 5600, au
bureau de L'Impartial.

i

Les
^

7/^' ménagères suisses

^Hv^ | se sont prononcées

lllll Priées de choisir entre un certain nombre
Èlll l de recettes, des centaines de ménagères

l i l l l l suisses ont exprimé leur conviction en
f il j  désignant à une forte majorité le Bouillon
i / 11 ^

ras extra Maggi.
1/ il Pourquoi ? Parce que le Bouillon gras
il IL extra Maggi possède un bouquet de lé-

a\v?l ^̂  gumes qui s'accorde à merveille avec la
saveur de la viande, complète ainsi le
goût du consommé et en fait un pot-au-
feu maison vraiment accompli.

MA^^^^^UBouillon gras extra

Ĥ wp _̂ le vrai po t-au-feu qui fait p laisir

Menuiserie - charpenterie
à vendre dans le canton de Vaud avec installation
complète de machines . Villa moderne et terrain y
compris. Gros chiffre d'affaire assuré.
Faire offres sous chiffre PC 6888 L. à Publicitas,
Lausanne.

LE GRANDf'xggS
" ' r""*? I JSP^̂

fr. 1485.— seulement ou fr. 45.- p. mois
pour cette magnifique chambre à coucher.

Au comptant 5 % de rabais.

Plus da 200 offres favorables :

Chambre à coucher fr. 780.— ou fr. 25.- p. mois
Studios, 4 pièces fr. 760.— ou fr. 24.- p. mois
Chambre à manger fr. 649.— ou fr. 20.- p. mois
Combiné fr. 445.— ou fr. 15.- p. mois

Demandez sans engagements nos photos ou visitez notre exposition

M OBI LIA S. A. **Z*ZZ 
BIENNE Mettlenweg 9 b

~ " ¦""""" W

Avantageux
CHAMBRE

à coucher
moderne, comprenant 2
lits jumeaux, 1 armoire
3 portes, 1 coiffeuse avec
miroir cristal, 2 tables de
chevet dessus verre, 2
sommiers métalliques, 2
protège - matelas rem-
bourrés, et 2 matelas à
ressorts, garantie 10 ans,
seulement

Fr. 1.290.-
Reprise en compte de
votre ancienne chambre

wÇ m̂niam
Meubles

Progrès 141 Tél. 2 76 33

VMATTHEy

DU MUSEE
Jaquet-Droz 27 Tél. 2 50 M

La Chaux-de-Fonds

Rhabillages garantis

Presses
à friction
vis 0 90 et 150 mm. sont
à vendre ou à louer.
S'adresser à M. R. Ferner,
Tél. 2.23.67, Av. Léopold-
Robert 82.

BREVETS
D' INVENTION

W. L. BLANC
ing, conseil

11, Place du Molard
Genève - Tél. 5 68 50l J

Jeune couple, profession
para-médical cherche ca-
pital

Fr. 1010,
à 15.000.-

pour développer affaire
sérieuse. Amortissement
et intérêts à convenir.
Offres sous chiffre T. X.
5193 au bureau de L'Im-
partial.

Qui prêterait à jeune
agriculteur sérieux

25.fl0fl.-Ir.
Intérêts et rembourse-
ment selon entente.
Faire offres sous chiffre
D. D. 5580 au bureau de
L'Impartial.



L'actualité suisse
Avant les élections bernoises

BERNE , 24. — Ag. — Le parti catholi-
que populaire bernois (ancien canton)
s'est prononcé sur les prochaines élec-
tions au Conseil d'Etat au cours d'une
séance présidée par M. W. Bickel , dé-
puté. Il a décidé par toutes les voix
sauf une de n'appuyer que les candi-
datures des sept conseillers d'Etat
sortants.

I JCST**1 Mise en quarantaine de l'Ecole
de recrues sanitaires à Bâle

BALE, 24. — Ag. — La division sani-
taire du département fédéral commu-
nique :

Un cas troublant de paralysie infan-
tile est apparu à l'école de recrues
sanitaires 39. Etant donné le danger
de propagation de la maladie dans la
population civile, le médecin en chef
a décrété la mise en quarantaine im-
médiate de l'école, sitôt après l'évacua-
tion du malade à l'hôpital des Bour-
geois de Bâle. Néanmoins, la troupe se
rendra comme à l'ordinaire à l'exer-
cice, en dehors de ville, mais tout con-
tact avec la population civile, soit en
congé soit lors des sorties , est interdit
jusqu'à nouvel avis.

A Berne

BERNE , 24. — Mme B., habitant
Berne , qui avait été punie de la ré-
clusion à trois reprises pour avorte-
ment, a comparu déviant la chambre
criminelle du canton de Beme pour
le même délit. Avec une irresponsa-
bilité dépassant toute imagination, elle
avait essayé, en avril 1953, d'interrom-
pre une grossesse déjà très avancée,
en intervenant deux fois le même jour.
La jeune fille sur laquelle elle opérait,
et qui n'avait pas 20 ans, est morte
entre ses mains d'une embolie.

La mère de la jeune fille fut appelée
à comparaître devant la chambre cri-
minelle pour complicité. Elle ne s'était
pas opposée à la relation de sa fille
avec un. jeune amant. De plus, elle
avait appuyé l'inculpée dans son in-
tervention. L'amant, qui s'était refusé
à épouser la jeune fill e, a dû égale-
ment Comparaître pour complicité,
ainsi qu'un vieil homme qui avait
transmis l'adresse de l'accusée à la
jeune fille.

Dame B. n'a été condamnée qu'à
4 ans de réclusion, étant donné qu'il
s'iagit d'une délinquante à responsa-
bilité restreinte, selon l'expertise psy-
chiatrique. Cette peine a été commuée
en internement d'une durée illimitée.
La mère a été condamnée à 9 mois
d'emprisonnement, l'amant à 7 mois
et le dernier accusé à 1 mois d'empri-
sonnement avec sursis.

Internement indéterminé
d'une récidiviste
de l'avortement

ZURICH, 24. — Mis en présence des
faits, Alfredo Menk a avoué ces jours,
devant la cour d'assises de Zurich,
qu'il n'était plus de bonne foi en 1948
et, qu 'en conséquence il considérait
l'affaire des machines à imprimer
comme une escroquerie. Cet aveu tou-
che une somme globale de délits se
montant à 250.000 francs environ.

Contrairement à la décision prise
auparavant d'entendre les personnes
lésées en tant que témoins à charge ,
la cour a décidé de renoncer à cette
audition , qui , très certainement, n'ap-
porterait rien de nouveau. Elle n'aurait
qu 'un intérêt psychologique.

A Zurich

Aveux partiels de l'escroc
Menk

Chroniaue neocnaieioise
Collision au passage à niveau des

Deurres.
(Corr .) — Une violente collision

s'est produite hier après-midi au pas-
sage à niveau des Deurres, entre Cor-
celles et Neuchâtel , une auto de Pe-
seux ayant heurté une voiture roulant
en sens inverse. Personne n'a été bles-
sé, mais les deux véhicules ont subi
de gros dégâts.

Une nomination .
Dans sa séance du 19 mars 1954 , le

Conseil d'Etat a nommé M. Claude
Brunner , originaire de la Chaux-du-
Milieu , actuellement commis au bureau
de recettes, aux fonctions de commis
au département militaire.

La Chaux de-Fonds
Ouverture des pharmacies.

Les pharmacies Stocker - Monnier,
Passage-du-Centre 4, Bourquin , av. L.-
Robert 39, et l'officine II des Pharma-
cies coopératives, rue de la Paix 72 ,
seront ouvertes jeudi 25 mars, l'après-
midi.

Sports
FOOTBALL

Après la qualification de la Turquie
pour les championnats du monde

Vers une modification
du calendrier

On sait qu'au tirage au sort des
tètes de série, en novembre dernier ,
l'Espagne avait eu la préférence sur
l'Allemagne par 5 voix à 4. L'Espagne
ayant perdu contre la Turquie, cette
dernière ne semble pas devoir rem-
placer automatiquement l'Espasne
avec le No 8. Il est donc possible que
ce soit l'Allemagne qui prenne ce nu-
méro, ce qui entraînerait un chan-
gement dans l'ordre des matches, la
première série du tour final devant
comprendre normalement les matches
Hongrie - Corée et Allemagne - Tur-
quie et la seconde Hongrie - Turquie
ef Allemagne - Corée. En cas d'éga-
lité, suivrait un 3e tour avec les mat-
ches Hongrie - Allemagne et Turquie-
Corée. Le comité d'organisation qui
doit se réunir le 14 avril à Lausanne
prendra les décisions définitives.

A l'extérieur
Une affaire de contrebande

de colis-secours jugée à Munich
MUNICH , 24. — DPA. — Trois an-

ciens employés de la Croix-Rouge ba-
varoise, un douanier et trois autres
personnes comparaissent depuis mardi
devant un tribunal de Munich sous
l'accusation d'avoir introduit illégale-
ment de Suisse en Allemagne d'impor-
tantes quantités de cacao, de chocolat ,
de café et de chemises d'hommes et
soustrait ainsi pour 1,4 million de
marks d'impôts et de droits de douane.

Ces marchandises sont entrées en Al-
lemagne sous forme de colis de secours
en 1949

Londres suspend les
négociations avec le Caire
jusqu'au moment où l'Egypte aura

pris des mesures pour sauvegarder
la vie et les biens des Britanniques

LONDRES, 24. — AFP. — Le gouver-
nement britannique a fait remettre
une note officielle au gouvernement
égyptien l'informant que les coversa-
tions anglo-égyptiennes sur la base de
la zone du canal de Suez sont suspen-
dues jusqu 'au moment où les autorités
égyptiennes auront pris des mesures
pour assurer la protection des vies et
des biens britanniques dans la zone,
apprend-on de source autorisée, mardi
soir, à Londres.

Dix criminels s'évadent
d'une prison du Texas

HOUSTON (Texas) , 24. — Reuter. —
Dix criminels se sont évadés mardi de
l'exploitation agricole du pénitencier de
Harlem, près de Houston, après avoir
maîtrisé un gardien. Trois d'entre eux
ont pu être repris rapidement. Deux
avaient sur eux des armes probable-
ment enlevées au gardien.

Deux avions participent à la recher-
che des sept autres.

Les « Cornet » de la BOAC
remis en service

LONDRES, 24. — AFP. — Les « Co-
rnet » ont été remis en service aujour-
d'hui par la BOAC. Un premier appa-
reil a quitté Londres au début de
l'après-midi à destination de Johan-
nesbourg, via Rome, Beyrouth, Khar-
toum, Entebbe et Livingstone, avec 36
passagers à bord . En même temps, un
second « Cornet » partait de Johannes-
bourg à destination de Londres.

Aucune date n'a encore été annoncée
pour la remise en service de ces appa-
reils sur les lignes Londres-Tokio et
Londres-Singapour. Retirés du service
à la suite de l'accident survenu le 10
janvier dernier au « Yoke Peter », au
large de l'île d'Elbe, les « Cornet » de la
BOAC ont été soumis à un examen mi-
nutieux. Mais aucun indice susceptible
d'établir la cause de la catastrophe n'a
cependant été découvert. Une cinquan-
taine de modifications ont néanmoins
été apportées sur chaque avion, à titre
de précaution , notamment pour la pro-
tection contre l'incendie.

La BOAC estime que l'immobilisation
des « Cornet » s'est soldée pour elle
par une perte et un manque à gagner
de 500.000 livres sterling.

Communiqués
(Cette rubrique n'émane pas de notre
rédaction; elle n'engage pas le journal.)
St-Imier. — Theater.

Am 27. Màrz findet im grossen Theater-
saal in St-Imier ein grosses deutsches
Theater stat. Es sind die gewagten Jodler
(der Jodlerklub Berna St-Imier) welche
unter profesioneller Fuhrung seit anfangs

Oktober das ernst-heitere Dialektspiel von
Walter Steiner «Hei-zue» einûben.

Das genannte Spiel verspricht etwas ganz
grosses zu werden, wie oben schan erwâhnt,
liegt die Fuhrung in den Hànden einer
ehemaligen Berufsspielerin vom Stadt-
theater Zurich.

Auch werden im genannten Theater-
stiick 8 von den schônsten Jodelliedem
vorgetragen, je nach scène und Bild , frôh-
lich oder sentimental.

Es wird hiermit jedem, der auch nur ein-
wenig schweizerdeutsch versteht, ans Herz
gelegt dièse grosse Vorstellung nient zu
verfehlen denn hiermit wird j a eine Kiul-
tur gepflegt die echt schweizerisch ist, und
die wie nichtvemachlâssigen durfen , denn
so lange in unseren Herzen die Urwuchsig-
keit und die Bodenstândigkeit unserer Vor-
fahren noch verankert ist, wird der nor -
male Patriotismus noch vielen Sturmen
stand halten kônnen. Nach dem Theater
gemutlicher zweiter Teil mit der Lànd-
lerkapelle Krebs Sangernboden .

A.
A la Grande salle de la Croix Bleue.

Jeudi 25 courant, à 20 h. 15, vous êtes
invités à venir entendre une causerie im-
portante «Les Sectes en face de la Bible»
faisant suite au suje t déjà traité «Com-
ment bâtir la Maison de Dieu ».

En notre temps où la confusion reli-
gieuse augmente de jour en jour , il est
nécessaire plus que jamais de savoir si
nous sommes sui- le bon chemin. Chacun
aura la liberté de poser des questions.
Cinquième et sixième soirées théâtrales

de l'Art social.
Le succès de la seconde comédie d'Al-

fred Gehri «Les nouveaux du sixième
étage» s'annonce de telle sorte que deux
soirées de ce plaisant spectacle sont pré-
vues dès maintenant, en supplément de
celles qui ont été annoncées. Elles auront
lieu samedi et mardi prochains.
«Peter Pan» de Walt Disney au cinéma

Scala la semaine prochaine.
Dans ce film entièrement réalisé en des-

sins animés, Walt Disney a prodigué les
ressources de son inépuisable génie. «Peter
Pan» est le personnage le plus radieux de
tous ceux créés par le célèbre enchan-
teur de l'écran, sans oublier la gracieuse
petite fée Tinber Bell , connue déjà de
tous les enfants sous le nom. de «Clo-
chette». Suivez «Peter Pan» dans ses nom-
breuses aventures et vous serez comme
lui, transportés au royaume de la fan-
taisie. En complément de programme : le
documentaire extraordinaire «Au pays des
Ours» complète ce programme pour petits
et grands qui remporte un éclatant suc-
cès. Matinées samedi, dimanche et mer-
credi à 15 h. 30. (Enfants admis) .
Conférence de l'Eglise de Jésus Christ des

Saints des derniers jours.
Demain jeudi , à 20 h. 15, à, la rue du

Collège 11, trois points importants seront
discutés : D'où venons-nous, que faisons-
nous ici et où allons-nous? Projections
en technicolor, «Au sommet des monta-
gnes », ainsi que du chant embelliront
cette soirée. Entrée gratuite. Aucune
collecte.
...Mais Dieu règne !

M. Paul Rosseel, de Valenciennes, donne-
ra sous ce titre, une série de réunions
à l'Eglise Evangélique, 11, Avenue Léo-
pold-Robert, du jeud i 25 au dimanche 28
mars, chaque soir à 20 heures. Pasteur
d'une des églises de réveil du nord de la
France, M. Rosseel est fréquemment témoin
de conversions et de guérisons opérées
par la puissance de Dieu. Venez entendre
ses messages simples et vigoureux illus-
trés de témoignages saisissants. — Invi-
tation cordiale. On priera pour les ma-
lades.

Les Six Jours de Zurich
CYCLISME

Le départ a été donné hier
Après deux heures et demie de cour-

se, trois équipes se trouvaient en tête
aux Six j ours de Zurich. Les premières
heures de cette épreuve ont permis au
public d'assister à de belles empoigna-
des entre les équipes engagées.

La première équipe à se mettre en
mouvement et à batailler fut celle de
Plattner-Schaer. C'est alors qu 'une
chasse s'engagea pendan t laquelle
Roth-Buicher, Hugo Koblet-von Buren ,
Schulte-Peters et Gcdeau-Senitleben
se distinguèrent tour à tour.

Parmi les coureurs de second plan ,
l'équipe Brun-Noetzli cherchait à plus
d'une reprise de se mettre en vedette...
et y parvint. Des chutes, il y en a eu
quelques-unes, en particulier les Alle-
mands Scherrer-Intra et le Suisse
Hein i Muller. _

Plattner gagne un... cochon !
A parti r de 23 heures, cinq séries de

sprint parvinrent à soulever l'enthou-
siasme du public. Ensuite , deux primes
fort originales furent disputées, dont
l'une était constituée par un magnifi-
que cochon ! Malgré l'assaut de von Bu-
ren , c'est Oscar Plattner qui s'adjugea
cette prime spéciale... mais de valeur.

Les positions à minuit
Après les sprints de 23 heures, le clas-

sement de ces premiers Six j ours de
Zurich se présentait de la façon sui-
vante :

1. Koblet-von Buren, 8 points ; 2.
Roth-Bucher, 1 ; 3. Godeau-Senftleben;
à un tour : Schulte-Peters, 6; à trois
tours : 5. Plattner-Schaer, 2 ; à qua -
tre tours : 6. Gosselin-Kamber , 7 ; 7.
Bruneel-Acou , 8; a cinq tours : 8. Brun-
Noetzli, 7, etc. j

ROME, 24. — Reuter. — La Cham-
bre des députés a refusé pa* 268 voix
contre 207 d'engager un débat im-
médiatement ou, au plus tard jeudi ,
sur les deux motions demandant une
enquête parlementaire au sujet de l'af-
faire Montesi, comme le demandaient
les communistes et les socialistes nen-
niens.

Un porte-parole du gouvernement
avait relevé auparavant que ce débat
ne devait pas commencer avant que la
nouvelle enquête jud iciaire sur la mort
mystérieuse de Wilma ne soit ter-
minée.

T«F~ Quand la « Pravda » fait
de l'humour (sans le savoir)...

CHICAGO, 24. — Reuter. — M. Les-
ter Pearson , ministre des affaires
étrangères du Canada, parlant à Chi-
cago, a déclaré qu'il était bien néces-
saire d'avoir le sens de l'humour, dans
les relations internationales.

H rappela que dans sa jeunesse il
avait travaillé pour la maison « Ar-
mour », spécialiste de ' la viande en
boite. « Armour » signifie « armure »,
voire « armement »... Aussi, dans un
article éditorial du journal commu-
niste « Pravda », a-t-on pu lire récem-
ment :

« Pearson a commencé sa carrière
dans un des principaux consortiums
américains de fabricants d'armes, Ar-
mour & Company et il n'a pas cessé
de servir cette entreprise... »

jarr Mme veuve Laval et sa fille
dédommagées!

RIOM, 24. — AFP. — Statuant sur
un appel interjeté contre un ju gement
du tribunal civil de Thiers, la Cour de
Riom a rendu mardi son arrêt dans le
conflit qui opposait l'Etat aux héri-
tiers de Pierre Laval, c'est-à-dire à la
femme de l'ancien homme politique et
sa fille Josée de Chambrun . Ces der-
nières réclamaient une indemnité par
suite de l'occupation du château de
Chateldon et du domaine de Fervaux,
par le comité des œuvres sociales de la
Résistance. Elles ont obtenu — l'Etat
étant d'accord sur le principe de l'in-
demnité — au titre de dommages et
intérêts une somme se montant à. près
de 2 millions.

La Chambre italienne refuse
d'engager un débat
sur l'affaire Montesi

BELLAMY (Alabama) , 24. — United
Press. — Un nègre, âgé de 123 ans, est
décédé, jeudi passé, des suites d'une
attaque. Ses funérailles ont eu lieu ,
lundi.

Clem Noble était né le 25 décembre
1830 comme esclave. Libéré en 1870, il
a continué jusqu 'à sa mort à s'occuper
d'une petite plantation de tabac et à
aller à la chasse.

Il semble que Noble ait été le deu-
xième plus vieil homme du monde. Un
de ses parents, qui a vérifi éla longé-
vité d'autres ultra-centenaires con-
temporains, affirme que seul un In-
donésien, qui serait né en 1829, pour-
rait être encore plus âgé que Noble.

Mort de l'homme le plus vieux
du monde

MUNICH, 24. — La police bavaroise
vient de commencer une nouvelle cam-
pagne « pour purifier la vie alleman-
de ».

Tous les films de Martine Carol ont
été interdits par la censure et les ro-
mans de Balzac ont été confisqués
chez les libraires. Trois traductions en
cours de «La fille . aux yeux d'or» , du
« Père Goriot » et de « La peau de cha-
grin » ont été interrompues par ordre
gouvernemental.

Balzac... et Martine Carol
interdits en Bavière !

LAKEWOOD, (New Jersey) , 24. —
Reuter. — M. Ephraïm Horner vient
d'être père de son 27me enfant. Il est
âgé de 88 ans...

Ce dernier bébé vient d'être mis au
monde par sa seconde femme, qui est
âgée de 43 ans. Cette filette est la
treizième des enfants qu'elle a (jus-
qu 'ici) donnés à son mari.

L'aîné des enfants de M. Horner a
69 ans. Ce père prolifique fut ouvrier
de campagne pendant presque toute
son existence. Il vit aujourd'hui d'une
modeste retraite. Mais, on le voit, «il
n'a pas dételé»...

Un météorite près de Moscou
LONDRES, 24. — Reuter . — Radio-

Moscou a annoncé que le premier mé-
téorite qui soit tombé dans la région
de Moscou depuis 1812 vient de choir
et d'éclater , le 6 mars, près du village
de Nikolskaya.

Les savants en ont déj à recueilli une
cinquantaine de morceaux.

Père ... de 27 enfants !

Tous les soirs AU R A L L Y E
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Etat général de nos routes

à 8 heures du matin :
Mercredi 24 mars

Vue-des-Alpes: Praticable sans chaînes
La Cibourg: Praticable sans chaînes
La Tourne : Praticable sans chaînes

du 24 mars 1954

_ . . Cours duZurich : _
Obligation» " 24

314 % Fédéral 41 Wl% lOUâd
3% % Féd. 45/Juin 102.90d 102.90d
l'A % Féd. 46/déc. 108 d 108 d
2% % Fédéral 50 10594 105%
A cii ont

B. Cota, de Bàle 840 825
Banque Fédérale 385 380
Union B. Suisses 1240 1240
Société B. Suisse 1109 1105
Crédit Suisse . . 1151 1149
Cooti linoléum 438 440
Electro Watt . . 1432 1420
Interbandel . . . 1560 1535
Motor Colombus . 990 988
S. A. E. G. Séf. 1 78>,id 78«/a d
indeiec . . . .  545 535
Itato-Suisec prtor. 260 257 U
Réassurances . . 8750 8700
Winterthour Ace. 6850 6800 o
Zurich Assuranc. 9750 9700
Aar-Tessln . . . ^05 d 1280 d
Sauter . .. . .  1070 1065 I

Zurich : Cour» du

Actions 2J u

Aluminium . t * 2390 2370
Bally . 878 875
Brown-Boverl . . 1255 1240
Fischer 1145 1145
Lonza 1030 1010
Nestlé Aliment. . 1695 1687
Sulzer 1995 1995
Baltimore . . . .  n,% 85%
Pennsylvanie , . 7214 7214
Italo-Argentina . . 31 31
Royal Dutch . . .  519 502
Sodec 41 40
Standard-OII . . .  345 3411/,
Union Carbide C. 515 315
Du Pont de Nem. 490 482 \U
Eastman Kodak 234% 233 "
General Electric. . 434 d 433
General Motors 277 275
Internat. Kictel \M\ : .  163
Keonocort . . . .  306 " 302
Wonlgomory W. . 253 251
National DteMters 78Î4 77%
Allumettes B. . . 65 63'2
Un. States Stoel . 179 MhV-
AMCA . . . .  $ 35.30 35.15
SAFIT . . .  £ 9.17 6 9.17.0
FONSA c. préc. . 159 159
SIMA 1090 d 1090 d

Genève : Cours du
Action» 23 24
Aramayo . 5 , , 8% 8%d
Chartered . . .  43 d 43
Azote . . . . .  
Caoutchoucs ¦ s 40 40
Sipel . . .  •.• s 18 d 18 r
Securities ord. ¦ . 126 124
Canadien Pacific 103% 102
Inst. Phys. au p. . 364 " 365
Sécheron, nom. , 450 d 450 c
Separator . . .. 153 150 c
S- K. F. , , , , 272 272 d

Bâle :
Ciba . . . . . .  3260 3150
Schappe . . . .  790 730
Sandoz 3270 3140
Hoffmann-La R. . 6785 6750
Billets étrangers : Dem offre
Francs français . 1-15% , m4
Livres Sterling . . n 55 11-47
Dollars U. S. A. . 4.27% 4.30
Francs belges . . 8.42 " s!s3
Florins hollandais 111. — 112.50
Lires Italiennes 0 67 0.69
Marks allemands . 101.— 102.25

Bulletin communi qué par
l'UNION DE BANQUES SUISSES

BULLETIN DE BOURSE

dans l'industrie du bâtiment
Une carrosserie de la ville est en

train de faire construire par une mai-
son spécialisée de Lausanne une gran-
de halle de 36 mètres de long sur 22
de large, dont le toit, que ne soutient
pourtant aucun pilier , est entièrement
en béton.

Cette énorme dalle est soutenue par
une ceinture de béton plus épais dans
laquelle on tire des câbles métalliques
qui s'allongent, sous l'effet d'une très
forte tension, de douze centimètres. Ce
système de construction , qu'on appelle
système de la précontrainte , n 'est ce-
pendant pas nouveau : il est très con-
nu en France où on l'utilise dans la
construction des ponts, par exemple.

Chez nous, la halle de gymnastique
du collège des Forges est construite de
cette façon et on va procéder de même
pour la grande salle de musique voi-
sine du Théâtre.

Soutenons une oeuvre de chez nous.
Organisée en dehors des préoccu-

pations d'ordre politique, confession-
nel ou auitre, en dehors également des
mutualités dont elle approuve les prin-
cipes d'épargne et de prévoyance, L'AS-
SOCIATION EN FAVEUR DES VEU-
VES ET ORPHELINS DE NOTRE CITE
peut, nous semble-t-il revendiquer le
droit de s'adresser à toutes les per-
sonnes soucieuses du bien-être des fa-
milles vivant en notre ville. C'est pour-
quoi, alors que beaucoup s'apprêtent à
fêter joyeusement Pâques, nous rap-
pelons qu 'envoyer un don par chèque
postal IVb 1298, c'est faire oeuvre
bonne.

Henri Pingeon , pasteur.

Audacieuse réalisation
technique

Une équipe suisse au Brésii
L'Association fédérale des gyms à

l'artistique a accepté une invitation ,
provenant du Brésil , d'envoyer six gyms
suisses en octobre prochain pour un
tournoi organisé à l'occasion du cente-
naire de Sao Paulo. Une même invita-
tion est parvenue à la fédération alle-
mande qui a également accepté. Après
le tournoi de Sao Paulo, les Suisses
effectueront une tournée au Brésil.

GYMNASTIQUE

CINÉMAS-MÉMENTO
SCALA : 7, rue de l'Estrapade, f.
CAPITOLE : A f e u  et à sang, i.
EDEN : La f i l le  perdue, f.
CORSO : Nous... les coupables , f.
PALACE : Histoires interdites, f .
REX : Topaze, f.
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CONCOURS PKZ

S 

Garçons, attention!

. Avez-vou s soigneusement découpé el

conservé le dessin Imprimé en noir

No. 1, paru la semaine dernière î Voici

le dessin No. 2. 5 autres dessins sulvronl

chaque mercredi dans ce journal. Cher-

chez une feuille de participation officielle

contenant les conditions du concours à

la succursale PKZ la plus proche de

chez vous.

Plus tard vous assemblerez les 7 dessins

de manière à composer une marque bien

connue et les collerez sur votre feuille

de participation.

Notre concours est ouvert à tous les

garçons de 6 à H ans. Ceux qui auront

trouvé la solution correcte seront invités

a prendre part é une épreuve élimina-

toire,

ler Prix : une montre-bracelet suisseI

Et beaucoup d'autres très beaux prix.

Dessin No. 3
mercredi prochain !

Blazers pour garçons,
dès 4 ans Fr. *_) /  ,™

FABRIQUE D'HORLOGERIE engagerait

sténo-dactylo
habile et consciencieuse, si possible au
courant de la fabrication et expéditions.
Faire offres détaillées avec copies de cer-
tificats et prétentions sous chiffre A. R.
5674 au bureau cle L'Impartial.

3 Cl Dp Panhard 1950
cabriolet-limousine, 40.000 km., revisé,
en parfait état de marche, est à vendre
par particulier . S'adresser au Garage
Perrenoud , Hôtel-de-Ville 63 ou télé-
phoner au (039) 2 67 56.

MEUBLES -
ECHANGE
Tous meubles usagés sont
repris en échange de
neufs aux meilleures con-
ditions.

tèUtoUtiûM
Meubles

Progrès 141 Tél. 2 76 33

BOUCHERIE

SOCIAL E
Ronde 4

lie
Porc fumé
mènerais

Schublings
Vy

Lustres-
plafonniers
Offrons à vendre lus-
tres forme cuvette
pour éclairage indirect
Fabrique JUVENIA,
Paix 10L

A remettre ou éventuelle-
ment à louer

boucherie -
charcuterie

Faire offres sous chiffre
A. D. 5692, au bureau
de L'Impartial .

A vendre
moto D. K. W., 125 cm.,
en parfait état de marche,
revisée. Bas prix. A en-
lever tout de suite. —
S'adr. chez H. Gaillard,
Industrie 19.

fa /^Y^iî ^Yy^,-̂ ^^ 
V lunetterie
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Loupes

La ChaUX-de-fonds. Baromètres
1 hermomètres

Exécution des ordonnances

A LA GRANDE SALLE
DE LA CROIX-BLEUE

JEUDI 25 MARS 1954
à 20 heures 15

Suite à la causerie
E. Dap ozzo

LES SECTES
en face de la Bible

Invitat ion cordiale à chacun

MESDAMES , Laissez-vous conseiller par

Melle N. TISSOT
spécialiste de soins de beauté

Membre de la Fédération suisse des
Esthéticiennes

qui a des années d'expériences, pour

,éP\*.a"-i°n Winitj v -
* Toutes ~

imperfections de la peau, couperose

INSTITUT DE BEAUTÉ
PARC 25 Tél. 2.35.95

'L'IMPARTIAL ' est lu partout et p ar tous

B L A N C M

ùi*uhié 1
T R O U S S  E A U X  II
LA CHAUX-DE-FONDS 

|̂
Léopold-Robert 30 - 1er étage ft̂ fe' i

Linge de maison ï* *%
Durable et garanti Çt |Sj

Nappages f^ 'Y
Services à thé p̂ tf
Pyjamas - Chemises de nuit pè-^
Draps - Taies d'oreillers îjfè'ï'Hl
Linges éponges WÊM
Mouchoirs - Pochettes «p̂

Couvertures de laine |||| j
Literie f|3

DEVANTURE - EXPOSITION |̂ |j
Av. Léopold-Robert 20-22 pfâ>a

Enchères publiques
à la Halle

Il sera vendu vendredi 26 avril 1954, dès 14 h.,
les meubles et objets suivants :

2 lits complets, lavabo, divan-lit, 2 canapés,
buffet à deux portes, commode, table à ouvrage,
tables diverses, secrétaire, 1 piano brun marque
Schousen, Paris, horloges, glaces diverses, fauteuil
osier, chaises pliantes, chaise à vis, chaises di-
verses, étagère à musique, un appareil de radio
« Mediator », sellette, tapis fond de chambre,
grands et petits rideaux, lustre, lampes, un lot
de livres, fer électrique à repasser, paniers à
linge, tapis divers, mandoline, linoléums, un
potager à gaz « Le Rêve », tabourets, couleuse,
matériel de nettoyage, vaisselle, argenterie, ver-
rerie, batterie de cuisine et autres objets dont
le détail est supprimé.

Vente au comptant.
Le greirier du tribunal :
Alo. GRABER

CEINTURES
enveloppantes, g a i n e :
ventrières, pour grosses-
ses, descentes d'estomac
contre obésité, etc. BAS
PRIX. Envoi à choix. In-
diquer taille et genre dési'
ré. Rt. MICHEL, Merce-
rie 3, LAUSANNE.

MB
avec diplôme, cherche
place dans la brandi»
textiles pour les après-mi-
dis, éventuellement tout*
la journée,

Même adresse chambri
meublée est à louer
Participation à la salle d<
bains. S'adr. au bureai
de L'Impartial. 569!

f >

Commissionnaire
Universo S. A., Bu-
reau Central, rue Nu-
ma-Droz 85, engage-
rait jeune garçon ou
jeune fille, libre entre
ses heures d'école.
S'y adresser.

k t

A vendre
Moto A. J. S. 500 cm3
Prix très bas. S'adr. i
M. R. Frésard. Avocat-
Bille 10.
VELO à vendre pour hom-
me Peugeot, 3 vitesse:
Sturmey, freins tam-
bour, en parfait état d<
marche. Prix 120 fx
3'adresser Progrès 141
3me gauche.
VELO de course tCillo»
à vendre très bon état,
210 fr . S'adr. W. Clémen-
çon, Buissons 11, après
20 h. 15.

A VENDRE
1 Propriété au bord du lac de Neuchâtel ,i .  riupiicie avec Week-end de trois pièces meu-
blées, construction 1951, port, clôture, verger, etc.

PRIX : Fr. 65.000.— meublé.
PRIX : Fr. 60.000.— non meublé.

? Propriété dans une Petite ville> au bord dut.. riwpneie iao &e -Bienne. Immeuble de 1 ap-
partement de 6 pièces et 1 appartement de 3 pièces..
Vaste local pouvant servir d'atelier ou d'entrepôt.
Grand dégagement, terrain à bâtir, vue imprenable.

PRIX : Fr. 150.000.— à discuter.
***. A louer cur r»lanc dans  ̂future coms-0. A lOUer SUr pians traction, locaux indus-
triels, un atelier de 80 m2 et un atelier de 230 m2.
S'adresser à J.-L. Bottini, architecte, Neuchâtel.
Téléphone (038) 5 51 68. -

A vendre
Baraque à l'usage de cla-
pier de 4 m. x 3 m. avec
clapier de 18 cases, 2 cou-
veuses au pétrole, 4 éle-
veuses au charbon
Grade, 1 éleveuse électri-
que et 1 lot de treillis
simple torsion.
S'adr. à M. W. Braun-
walder, Eplatures Jau-
ne 12, tél. 2.33.84.

Veuf avec petite fille de 2 ans % cherche

PERSONNE
de toute confiance de 30 à 45 ans, de ca-
ractère agréable, simple, travailleuse, ai-
mant les enfants, si possible le commerce,
pour s'occuper d'un ménage et évent. aider
à la vente ou au bureau, dans magasin
spécialisé. Belles perspectives pour person-
ne intelligente et active.

Faire offres sous chiffre P 3250 J à Pu-
blicitas, St-Imier.

U Chaux-de-Fo nds. Av.Léopold Robert 58
¦

Nous cHendhoms

CHEF nteur
énerglcfue, bien au courant du décol-
letage d'horlogerie et d'appareillage.

Faire offres sous chiffre P. 20386 J., à f
Publicitas, Bienne. I

f \Jeune homme ou jeune fille

présentant bien
trouverait place stable comme

? LIFTIER (e) 4
se présenter

SÙB  ̂ **"•«. .̂.urt ^̂ w*.»̂  
WÊ

é II™JMI iiÉMff^^yT^y affirF BP1III Iii r y»1"

¦ wmmmVSS&Ê-mWk \ sont sa meilleure réclame.

Qonlnmont Fr t /fc ES Construction entièrement métallique,
«i. I . H *"<™m*. garantie de fabrique.421. de contenance. ls ¦
. Y». T « . en, H B OYA L C 0. S A. ZU RIC H 32
Autres modèles de 50 et 60 1. ¦ 

 ̂
Lausanne Bellinzona

Nettoyage et réglage à domicile de votre

machine à coudre à Fr. 3.80
(tontes marques) par le spécialiste

R. NÂ6ELI, Agence Pfaff
6, Place-d'Armes. Neuchâtel. TéL (038) S 13 51
Envoyez-moi cette annonce en indiquant votre

Nom 
Adresse _ 

I Cuisses de grenouilles fraîches 11
| CHALET HEIMELIG j

Téléphone ?.33 5 II

Appartement
3 chambres, centre ville

1 serait
ÉCHANGÉ

contre 1 de 4 ou 5 cham-
bres, salle de bains, chauf-
fage central, cour ou jar-
din. — S'adresser au bu-
reau de L'Impartial ou
téléphoner au 2 61 62. 5663

A VENDRE

Universal, cardant Boxer,
580 TT, comme neiwe.
Prix à discuter. — S'adr.
M. A. GIROUD, concierge
Gymnase, Neuchâtel, tél.
(038) 5 21 13, entre 12 et
14 h., et dès 18 h.



Chronfoue oeueiiaieioise
Cernier. — Assemblée des anciens élè-

ves de l'Ecole cantonale d'agri-
culture.

(Corr .) _ c'est environ 280 mem-
bres, anciens élèves de l'Ecole Canto-
nale d'Agriculture, qui se retrouvèrent
dimanche après-midi dernier, dans les
bâtiments de l'Ecole en assemblée an-
nuelle que présidait M. Paul Dolder,
de Boudry. Après que les questions
d'ordre •administratif furent liquidées
et que le comité fut réélu en bloc, M.
J.-L. Barrelet, conseiller d'Etat, chef
du Département de l'agriculture, fit
un tour d'horizon sur la situation ac-
tuelle de l'agriculture, alors que M.
Fernand Sandoz, directeur de l 'Ecole,
commenta les différentes activités de
l'Ecole au cours de l'année écoulée.
En fin d'assemblée, le verre de l'ami-
tié fut offert par l'Ecole, ce qui donna
à chacun l'occasion de parler du passé
et de l'avenir.

L'état du footballeur Facchinetti
est grave

(Corr.) — Le grave accident dont a
été victime lundi matin le populaire
j oueur de football André Facchinetti
a provoqué une grosse émotion dans
les milieux sportifs neuchâtelois.

M. Facchinetti, que l'on espérait
pouvoir conduire dans un hôpital de
Neuchâtel, a été jugé intransporta-
ble en raison de son état qui demeure
très sérieux.

Une nouvelle et importante
industrie neuchâteloise
(Corr. part , de « L'Impartial >)

Neuchâtel, le 24 mars.
Le secteur industriel neuchâtelois,

iéj à si vaste et si divers, s'est enrichi,
depuis quelques semaines, d'une nou-
velle activité dont le caractère très
particulier et les surprenantes possi-
bilités méritent une attention soute-
nue.

C'est à Hauterive, près Neuchâtel,
qu 'elle a pris naissance, après une lon-
gue période d'études et de prépara-
tions. Ne disons rien de sa raison so-
ciale, ni de la personnalité de son ini-
tiateur pour que le public soit bien
persuadé de notre absolue neutralité
en l'occurrence. Il nous a simplement
paru nécessaire de renseigner les lec-
teurs de ce journal sur une forme nou-
velle de l'activité neuchâteloise qiui
est appelée à quelque retentissement.

• • *
Notre époque s'enorgueillit d'avoir

découvert un produit nouveau qu 'on
appelle le plastic, bien qu'il mérite
en réalité un nom mieux approprié.
L'usage qu'on en a fait jusqu'ici est
demeuré assez restreint et l'on s'est
contenté de l'introduire dans l'indus-
trie et dans le commerce sous forme
d'obj ets très courants. Les Américains
les premiers, les Français ensuite, les
chimistes allemands enfin, ont lon-
guement étudié cette matière dérivée
du pétrole et ont réussi — après de
patients travaux — à lui donner une
apparence, une souplesse, une solidité
qui dépassent à l'heure actuelle celles
de produits naturels. Sans aller jus-
qu 'à imiter les Américains qui fabri-
quent aujourd'hui des cigarettes avec
du plastic imitant le papier et pou-
vant être immergées sans se mouiller,
les Français ont trouvé et mis au point
une étonnante gamme de possibilités.
Si étonnante même qu 'ils ont pu réa-
liser des imitations de cuir, de peaux
de crocodiles ou de serpents, de toiles
et même de pailles tressées en plastic,
qui sont supérieures aux produits eux-
mêmes. Tant par l'aspect que par la
durabilité.

* * *
La nouvelle entreprise neuchâte-

loise d'Hauterive a fort opportuné-
ment saisi l'importance que pouvait
avoir pour le marché suisse la fabri-
cation d'objets en plastic livrés à
des prix qui peuvent atteindre le quart
ou même le cinquième des mêmes ob-
jets fabriqués avec le produit naturel
et dont la ressemblance avec celui-ci
est telle qu'elle trompe l'observateur
le plus attentif. Nous avons fait nous-
même la comparaison et la simple
équité nous oblige à admettre qu'un
portefeuille fabriqué à Hauterive est
en tout point semblable à un porte-
feuille de peau naturelle qui coûte
cinq fois plus et se défraîchit même
plus rapidement.

Cet exempl e n'est d'ailleurs pas
unique . Et quantité d'objets qui vont
du gant de ménage au tapis pour
joueur s de cartes, auquel la mousse
de plastic donne une élasticité incon-
nue jusqu'à ce jour , sont fabriqués à
un rythme étudié. On y fait même —
tenez-vous bien — des cartes à jouer
lavables et infroissables, et d'un glis-
sant Qui ravira les bridgeurs impéni-
tents.

L'élan est maintenant donne, et la
nouvelle industrie s'apprête a donner
au canton de Neuchâtel d'étonnantes
possibilités dans un domaine dont oh
n 'avait pas compris jusqu 'ici l'essor
qu 'il peut prendre. F- G-

Oomme  ̂ iv»
*s tAat

^Joitr iroi/ib, (&J %emameè>...

Vous arrive-t-il , Madame, d'assister
aux défilés de mode ? Oui, bien sûr...

C'est charmant, n'est-ce pas ?
Et instructif...
Pas les modèles, bien sûr.
Les spectatrices !
Ah ! que de « tendresse » dans ces

regards « amicalement » posés sur les
joli s mannequins !

— Elle est maigre, disait l'une de mes
voisines, dévisageant l'un d' eux.

— Fausse maigre, rectifiait une autre.
— Et tu as vu ses jambes ?
— Courbes !
— Evidemment, elle n'est plus très

jeune, et ce n'est pas pour rien qu'elle
ne présente pas les maillots de bain...

Non , Madame , je  vous savais féroce ,
mais pas à ce point ! J' esquissais bien
mon plus gracieux sourire (hum !) —
pour faire contre-poids — et m'e f f o r -
çais d'a f f i cher  une mine doucement
admirative, je  ne pouvais m'empêcher
d'éprouver un sentiment de gêne à
l'égard du « pauvre mannequin », sou-
riant encore à ces regards assassins...

Vous me répondrez que les hommes
ne sont pas plus tendres , et qu 'il n'est
besoin que de lire les compte-rendus
du Grand Conseil pour s'en convaincre.

D'accord.
Toutefois, on parle tant de la « dou-

ceur féminine », de la « grâce angéli-
que » de nos consoeurs que je  ne ré-
siste pas à l'envie d' envoyer — le plus
galamment du monde d'ailleurs — cette
pierre dans leur petit jardin !

Sans rancune ?
FABIEN.

L îwême
Le Carême introduisit, en quelque

sorte, les Journées de la Faim avan t
La lettre.

Profitons-en pour continuer notre
aide à l'agriculture du pays en parti-
cipant joyeusement, sainement et...
savoureusement à l'écoulement de ses
stocks : Nous entrerons en meilleure
forme dans le printemps fleuri . Et —
voyez les prix avantageux des bons
légumes de garde — nous pourrons ,
à chaque fois , mettre quelque chose
dan® la tire-lire des vacances... et dans
celle qui nous permet de répondre à
toutes les demandes d'entraide : elles
sont si nombreuses ! mais toutes si
nécessaires... et, souvent , si boulever-
santes !

Oui, c'est, vraiment là une manière ,
tout à fait à la page, d'observer le
Carême : En prévoyant, prévenant...
et aidant : Par bonté, et par intelli-
gence, ce qui est tout un.

Car, nous n'avons pas besoin, nous,
de le faire par « pénitence » n'est-ce
UWM, • • W

— Avez-vous déjà essayé
de la choucroute crue ?

— Oh ! souvent — a-t-elle répondu.
— Quelle est votre manière de la

préparer ?
— Mais... Je la mange comme ça.

Par pincées. Tandis que je la prépare
pour la cuisson. J'en chipais déjà
quand j'étais enfant.

Il y a eu malentendu. Crue, prépa-
rée comme plat à servir à table ? Elle
ne savait même pas que cela se fait.
Est-ce que c'est bon, un plat de ce
genre ? Est-ce que cela se digère bien ?
Comment ? C'est plus facile à digérer
que la choucroute cuite ? La chou-
croute assure un meilleur apport de
vitamines, et de sels minéraux ? Cela
se comprend, en effet. Elle n'y avait
jamais pensé.

Une choucroute crue, servie chaude.
— Faire étuver, dans l'huile, abondam-
ment d'oignon, émincé. Saupoudrer de
farine ; mouiller d'eau ; feuille de lau-
rier ; dix minutes de cuisson. Saler.
Aj outer un peu de Curry, une pomme
râpée. Mettre la choucroute dans cette
sauce et la dresser dès que chaude.

Choucroute crue aux pommes. —
Mélanger, à 500 gr. de choucroute , 2
oignons et 8 pommes râpés. Ajouter ,
au goû t, de l'huile, du ju s de citron , du
cidre et si possible, aussi, un peu de
lait aigre. Dresser. Laisser tirer pen-
dant 3 heures.

Salade aux choux crus. — Après
avoir bien lavé un chou blanc et l'a-
voir laissé tremper pendant une ou
deux heuires dans l'eau salée, le râper
à la Bircher, y mélanger la même
quantité de pommes et un oignon (éga-
lement passés à la râpe chromée qui
ne détruit pas les vitamines) . Assaison-
ner comme à l'ordinaire (huile d'olive ,
ju s de citron, aromates, sel) . Parsemer
de persil haché.

Variante. — Egayer de tomates en
tranches minces et aj outer une tasse
de crème pasteurisée.

Croûtes à la crème, comme plat de
résistance (vieille recette) : Râper à
un citron un morceau de sucre, le
faire bouillir avec '/„ de pot de crème
qu 'on dresse enmHe dans une terrine.
Une fois tiède, y délayer une demi-

cuillerée à café de farine et y ajouter
quatre j aunes d'oeufs bien battus.
Fouetter le tout et remettre sur le feu
en continuant de fouetter jusqu'à con-
sistance d'une crème qu'on laissera re-
f roidir pour en mettre ensuite, de l'é-
paisseur d'un doigt, sur des tranches
de pain minces. Cuire au fourneau,
dans un plat enduit de beurre frais.
Laisser refroidir. Battre les blancs des
quatre oeufs en neige ; en couvrir les
tranches ; bien saupoudrer de beurre
tamisé et remettre au four. Servir dès
que meringuées.

A méditer . — Ce n 'est pas de deve-
nir vieux qu 'il importe : c'est de gar-
der de l'efficience.

PIRANESE.

Essayez la cuisine espagnole !
Quel est votre plat national ? me

demanda , au cours d'un diner très
espagnol, l'hôtesse, qui avait eu la déli-
catesse de me convier au « coci », plat
madrilène par excellence.

J'aurais pensé que je saurais répon-
dre sans hésiter à pareille question.
Mon hôtesse s'y attendait, du reste, se
disant — comme elle me l'avoua tout
de suite — que, dans un petit pays
comme le nôtre, il ne pouvait y avoir
qu'un plat vraiment national.

J'allais dire la fondue lorsque, par
association d'idées, je me souvins de
la raclette, d'où, par je ne sais quelle
autre association , je me rappelai les
gâteaux aux prunes du Jeûne fédéral ,
qui me firent (saj is raison apparente)
penser à la' choucroute et à une dou-
zaine d'autres plats nationaux.

C'est que chez nous, chaque canton
a son plat à lui, son mets typiqu e.

Il en est de même — quoi d'éton-
nant ? — dans la péninsule ibérique,
terre quatorze fois plus étendue que la
nôtre. Chaque région y a son «plat na-
tional» : la Catalogne a sa « carn dol-
la » ; le Pays Basque ses « angulas » et
son « cordero asado » ; la Galicie son
« empanada » ; la Castille son « coci-
do » ; Valence sa « paella » et l'Anda-
lousie son « gazpacho ». Et comme chez
nous, chaque région offre , à côte de
ses vrais « plats », plusieurs autres
spécialités (pensez à la « torée » de
nos montagnes, aux bouchons vaudois,
à la viande des Grisons, aux leckerlis
de Bâle, au schabzieger du canton de
Glaris, etc.) qui sont devenues partie
intégrante du patrimoine gastronomi-
que de tout le pays. Ainsi les « chur-
ros» et la « tortilla ».

Malgré la dissemblance, les « chur-
ros » peuvent se comparer à des pom-
mes frites bien réussies, mais très
croustillantes, dont l'intérieur, par
contraste, semble fondre sur la langue
comme du beurre frais. C'est une pâte
salée qui, pressée par une « seringue »
énorme (elle fait penser à une lance
de pompier) retombe, en forme d'é-
charpe croisée d'une longueur totale
de 35 cm., dans une poêle à frire gi-
gantesque pleine d'huile d'olive bouil-
lante. Les churros ont l'épaisseur du
petit doigt , mais leur section présente
la forme d'une étoile. Voilà pourquoi
ils sont croustillants en un clin d'œil
alors que l'intérieur semble conserver
la fraîcheur de la pâte.

Les churros se mangent surtout à
déjeuner avec une tasse de chocolat
épais comme du sirop non dilué.

La tortilla, pique-nique national
La « tortilla » est une omelette très

épaisse de pommes de terre, d'oi-
gnons, d'oeufs et de rondelles du fa-

meux « chorizo », saucisse espagnole
très épicée dans la composition de la-
quelle le piment rouge joue un rôle
prépondérant. La « tortilla » est le pi-
que-nique national du riche et du
pauvre , chacun y mettant des oeufs
et du chorizo selon ses moyens.

Le diner typiquement catalan, la
« carn dolla », se compose de bouilli de
boeuf accompagné de quenelles faites
avec du veau, de la mie de pain et
des oeufs, ainsi que d'un boudin noir,
de morceaux de poule et de « garban-
zos », pois chiches espagnols au goût
si particulier.

Le Pays Basque, à l'autre bout de la
chaîne des Pyrénées, nous offre , entre
autres, ses fameux « angulas », anguil-
les minuscules (représentez-vous des
spaghetti de la longueur d'un doigt)
qui se servent dans le caquelon où elles
ont été cuites.

J'avoue, cependant, que l'adjectif
« fameux» par lequel je viens de qua-
lifier les « angulas» n'est pas de moi.
Au cours de mes années « ibériques »,
je me suis habitué à la plupart des
spécialités culinaires de la péninsule,
y compris les seiches (calamares) ap-
prêtées dans leur propre « encre »...
Mais les « angulas », j' en avais d'abord
vu dans un vivier, chez des amis... En
revanche, dans la campagne de Na-
varre, j'ai mangé, avec un appétit re-
doublé, le succulent « cordero asado »,
l'agneau à la broche, auquel j e n'ai
vraiment pas eu besoin de m'habituer.

La Castille est le pays du « cocido »
(le « coci », comme disent les Madri-
lènes) , le pot-au-feu de toutes les
classes sociales. La base en sont les
« garbanzos » (pois chiches) auxquels
on adjoint , suivant l'état de la caisse
domestique, des morceaux de boeuf ,
du lard , du homard et du « chorizo »,
cette saucisse piquante mais très sa-
voureuse que nous avons déjà trouvée
dans l'omelette pique-nique.

En pariant de leur climat, les Cas-
tillans affirment que l'année est fai-
te de « neuf mois d'hiver et de trois
mois d'enfer » (Nueve meses de in-
vierno y très de infierno). L'histoire
des neuf mois d'hiver est une exa-
gération que seuls les besoins de la
rime excusent. L'été, par contre, fait
bien un peu honneur, en Castille, à
sa réputation « infernale ». Inutile de
dire que de juin à septembre, le « co-
cido » ne se mange guère.

Dans la ohaude Andalousie, les mets
froids sont tout indiqués. Aussi y
mange-t-on volontiers (surtout parmi
la population rurale) le « gazpacho »,
espèce de soupe froide faite d'huile
d'olive (qui est, en Espagne, plus âpre
parce que moins raffinée) , de vinai-
gre, de pain, d'oignons et d'ail. H
semble que ce soit là le plat national
le plus ancien qui se consomme en
terre ibérique, car il figurait déj à sur
le «menu» des troupes d'occupation
romaines voilà deux mille ans.

Le plat national : la « paella »
ou « riz à la valencienne »

Mais venons-en au bouquet de ce
feu d'artifice culinaire, à la « paella »,
le plat national par excellence, celui
auquel tout touriste étranger doit avoir
goûté s'il veut pouvoir parler de l'Es-
pagne avec une certaine compétence.
La patrie de la « paella » est Valence,
pour la simple raison que c'est dans
l'ancien royaume de Valence que se
trouvent les grandes rizièies de la pé-

ninsule ibérique. Car la « paella » est
un plat de riz. En principe. Dans
une immense poêle («paella », en
dialecte valencien), on chauffe de
l'huile d'olive avec une gousse d'ail ;
puis on aj oute une poule dépecée.
Lorsque cette chair est bien braisée,
on ajoute un oignon coupé très fin, une
livre de tomates, une demi-douzaine de
piments coupés en tranches et rôtis
préalablement sur les cendres, une ou
deux douzaines d'escargots, quelques
« calamarese » coupés en tranches,
quelques poignées de moules dans leur
coquille, des crevettes, des poin tes d'as-
perges, de toutes petites saucisses à
rôtir ( chipolata) et quelques rondelles
de « chorizo ». N'oublions pas le riz,
puisque nous avons dit qu'il constituait
la base de la « paella » (il est vrai que,
dans certains milieux, le riz a de la
peine à y trouver de la place). Le tout
est soigneusement mélangé, puis arro-
sé de la quantité d'eau correspondante.
On le laisse mijoter jusqu'à ce que le
riz ait complètement absorbé le liqui-
de. Et voilà .

Que vous la mangiez, selon l'usage
du pays d'origine, à même la poêle,
au moyen de cuillers de bois, installés
autour d'une table ronde ou, comme
cela se fait en ville, dans des assiettes
de porcelaine au moyen de cuillères
d'argent... la « paella » est un mets des
dieux. Vous pouvez, d'autre part, va-
rier à l'infini le nombre et le genre
des ingrédients : en Espagne même,
on distingue une douzaine de « pael-
las » différents, aussi délicieuses " les
unes que les autres.

Une de mes connaissances, grand
voyageur et homme d'une expérience
gastronomique peu commune, a rap-
porté d'un de ses stages d'outre-Py-
rénées une « poêle à paella », engin
lourd et encombrant, mais qui lui
permet de satisfaire, chez lui, une en-
vie que ressentent, de temps à autre,
tous ceux qui, pendant leurs vacances
ou leur séj our en terre ibérique, ont
goûté au plus grand des plats na-
tionaux espagnols.

F. KORADI.

Echos
Haute couture

Une riche Américaine entre chez une
modiste des Champs-Elysées.

— Il me faut tout de suite, dit-elle,
un chapeau très chic. Je vais à l'Opéra
ce soir et je n'ai absolument aucune
coiffure à me mettre.

— Voulez-vous patienter un instant,
madame, dit la modiste, je vais essayer
de vous satisfaire.

Et avec un rouleau de ruban qu'elle
dispose sur la forme, elle arrange en
quelques minutes une petite chose ex-
quise que l'Américaine essaye aussitôt.

— Adorable ! s'exclame-t-elle. Il me
va à ravir. Combien ?

— Huit mille francs, madame, dit la
modiste.

— Huit mille francs pour quelques
mètres de ruban , mais c'est hors de
prix !

— Oh ! madame, dit la modiste en
défaisant le délicat assemblage et en
offrant à sa cliente la petite pelote de
ruban, le ruban est gratuit.

BALE, 24. — Consultées les 20 et 21
février 1954, les femmes bâloises se
sont prononcées pour l'introduction du
droit de vote féminin à Bâle. Etant
donné ce résultat, \e gouvernement fait
une double proposition au Grand Con-
seil. Il lui propose, premièrement, de
modifier partiellement la constitution
cantonale afin de créer les conditions
constitutionnelles nécessaires à l'intro-
duction du droit de vote féminin et
des droits civiques actifs et passifs. En
même temps, le gouvernement pré-
sente un projet d'arrêté du Grand
Conseil visant à introduire le droit de ,
voté féminin. H appartient au Grand
Conseil de prendre position. S'il se
rallie à l'avis du Conseil d'Etat, il s'a-
gira de soumettre la question au peu-

Après l'exposé historique du problè-
me, le rapport du Conseil d'Etat s'ar-
rête à différents détails. U estime que
le système visant à Introduire pro-
gressivement les droits civiques de la
femme, comme on l'a demandé bien
souvent, n'est pas reconimandable. En
ce qui concerne les femmes devenues
Suissesses par leur mariage, le gou-
vernement estime qu 'une réglementa-
tion spéciale et légale devrait complé-
ter cette revision constitutionnelle. En-
fin, le Conseil d'Etat présentera plus
tard un rapport relati f à l'augmenta-
tion des signatures pour les référen-
dums et les initiatives, devenue néces-
saire à cause de l'introduction du suf-
frage féminin.

Le gouvernement bâlois propose
l'introduction du droit de vote

pour les femmes

L'élégance dans le « Prêt à porter »

CAMILLE
COUTURE

fl . av. ./.-Olivier LAUSANNE Ryff et Reymond

A gauche : ravissante robe d'après-midi en satin marine, comme P. E. Ber
nous la propose pour le printemp s qui approche. Au milieu : de même en satin
marine, mais d'une allure beaucoup plus extravagante est travaillée cette
robe d'Alwyn-Camble , dont le « clou » consiste en une draperie en satin bleu
et blanc rayé qui descend au dessous de l'ourlet de la juge.  A droite : ensemble

jupe et veste, en soie grège bleu, modèle de R. P. Ber.

Robes de printemps en bleu
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79, Av. Léopold-Robert Tél. 2 52 48
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%\ en
l\ sauce tomate

Dégustez' i
aujourd'hui
l'une et demain
l'autre boîte.

La première sorte est en
sauce tomate aromatique, la
seconde en bouillon et sera
saupoudrée de parmesan
et arrosée de beurre

Vous direz tout de suite :
Ce sont des raviolis du boucher
avec beaucoup de viande .
et les meilleurs ingrédients.

Pas de -recette économique-
ayant besoin d'être améliorée ,
mais une grande boîte
suffisant pour 3-4 personnes.

ôxM I Rav
'°''s^^oĴ îli à la viande

en sauce tomate et nature

Boîte extra-grande

2.35
De mi-boîte

(deux grandes portions)

1.25

CADEAUX DE PAQUES

LE MAGASIN SPÉCIALISÉ

R. GIBAUD - RONDE 11
AUTOS - "JEEPS - VESPA - TRICYCLES

TROTTINETTES - POUSSETTES
POUPÉES

am^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂  ̂ —

HOTEL des XIII CANTONS
SAINT-IMIER

Relais gastronomique du Jura

Cuisses de grenouilles
Brochets au vivier

| BUFFET DE LA GARE C.F.F. I
LA CHAUX-DE-FONDS |
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Tél. 2 55 44 W. SCHENK j j

EHPQsmon
annuelle gratuite

DE JERSEY-TRICOT
NEUCHATEL

Demain jeudi 25 mars, à partir de 10 h.
du matin à l'Hôtel de la Croix d'Or,

La Chaux-de-Fonds

ROBES, 2 PIECES, etc. SUR MESURE,
aux mêmes prix que la confection

A disposition également :
couturière allant en journée

modèles confectionnés

Mme E. MENNET - Jersey - Tricot
Rue du Seyon 5c Neuchâtel

Laiterie - Epicerie
à vendre dans localité' du Vignoble
neuchâtelois. Débit annuel 145.000 1.
lait. Affaire intéressante pour per-
sonne sérieuse et solvable. Faire offres
sous chiffre F. F. 5359, au bureau de
L'Impartial .

occasion unique - cause départ

f 

VILLA 9 pièces tout confort, 3000 m.'î , parc
situation privilégiée, vue absolument im-
prenable sur le lac Léman. Toutes com-
modités. Pour traiter 100.000.— fr .

• 
S'adr. Mme N. MULLER , 55, bd de Grarocy,
Lausanne. Tél. (031) 22.49.02.

Enchères publiques
Le Greffe du Tribunal du Locle procé-

dera à la vente par voie d'enchères pu-
bliques samedi 27 mars 1954, dès 8 et 14
heures, pour cause de cessation d'exploi-
tation de la Scierie de la Foule, au Locle,
de toutes les machines et outillage d'une
scierie, le tout en parfait état de marche
et d'entretien, savoir :

1 scie multiple «Lein Pirna» de 450 mm,
avec chariots, 1 scie multiple «Lein Pirna»
de 700 mm. avec chariots et avance-
ment automatique «Bochud », 1 scie à ca-
dre «Bochud» complète , 1 scie circulaire
aligneuse automatique «Reinmann», 1 scie
circulaire à déligner «Bochud» chariot de
de 6 m., protection et guide, 1 scie cir-
culaire à lattes «Bochud», 1 scie circulaire
pendule, tournante, «Irions, 1 tronçon-
neuse électrique «Hunziger» capacité
800 mm., 1 tronçonneuse à essence «Mag» ,
capacité 800 mm., 1 affuteuse «Mûri» der-
nier modèle, 300 m. de voies decauville
de 70 cm., 22 m. de voies decauville de
120 cm., 22 vagonnets en bois et en fer ,
1 transbordeur , 150 poutrelles en fer , lon-
gueur 3 m. 50, hauteur- 24 cm. N. P., 2 mou-
fles, 1 appareil à attacher les lattes, 1
tour, 1 perceuse électrique, 1 banc de me-
nuisier, des étaux, enclumes, ainsi que tous
les outils servant à l'exploitation d'une
scierie, moteurs divers de 28, 16, 12, 10,
8 CV. Matériel de bureau comprenant :
1 bureau américain, 1 coffre fort, 2 ma-
chines à écrire, 1 machine à calculer Re-
mington Rand , 1 grande ai-moire à archi-
ves à 2 portes en métal. 1 camion Ford
1947, cabine avancée, 8 cyl. 20 CV, char-
ge 4 t., 50.000 km.

Paiement comptant.
Le Locle, le 8 mars 1954.

Le greffier du tribunal :
André DUBOIS.

ACTIVIA
NEUCHATEL

CONSTRUCTIONS A FORFAIT
Tél. (038) 5 51 68 NEUCHATEL

Connu par ses créations
et son immense choix de projets

GARANTIS SANS DÉPASSEMENT

VILLAS
WEEK'END genre « Bungalow >

VILLAS JUMELÉES
IMMEUBLES LOCATIFS £££

Notre grand choix de projets possède les qualités
que demande la clientèle la plus exigeante

Demandez-nous pour un prix forfaitaire ainsi que
visite de nos constructions dans toutes régions.

' W. 2 ' ¦ Y- . -\ 1 1

Achetez les cartes Pro Infirmis
Chèques postaux IV 2437, Neuchâtel

luis
Ouvrière riveuse est de-
mandée par Universo S. A.
No 14, Numa-Droz 83-85.

Pendule
Sandoz

à vendre , magnifique pièce
grande sonnerie.
A la même adresse :
terrain de 1000 mètres
pour chalet, vue magnifi-
que, région Chambrelien.
Tél. (038) 6.33.97.

On cherche à acheter

vélo baby
pour garçon.
Tél. (039) 4.33.01.

Chantier locaux
pour couvreur, entrepre-
neur, menuisier, etc., à
louer pour fin avril.
Offres sous chiffre A. N.
5683 au bureau de L'Im-
partial .

FIANCES ATTENTION
LES AMEUBLEMENTS Q. DELITR0Z
Av. d'Echallens 61 Lausanne

vous offrent :
QUALITE - PRIX - CONDITIONS

Nos mobiliers complets : chambre à cou-
cher, literie, salle à manger, cuisine.
Mod. A à 2175 fr. ou 62 fr. par mois
Mod. B à 2225 fr. ou 65 fr . par mois
Mod. C à 2785 fr. ou 82 fr. par mois
Mod. D à 3275 fr . ou 96 fr . par mois
Mod. E à 3640 fr. u 103 fr . par mois
Chambres à coucher — Salles à manger

Studios
dès 25 fr. p. mois - Seul. 10% comptant
Demandez aujourd'hui encore nos offres
détaillées.

> d



Aux Chambres fédérales
Le conseil national

liquide toute une série
d'objets

à l'ordre du Jour de la session

BERNE, 24. — CPS. — En une seule
séance, mardi matin , le Conseil na-
tional liquide une bonne partie des
objets figurant encore à l'ordre du j our
de la session. Tout d'abord , sur rap-
port de MM. Seematter, radical ber-
nois, et Jaccard , radical vaudois, il
vote, par 114 voix sans opposition, ni
débat, une loi fédérale en 13 articles ,
consacrant la protection de l'emblème
et du nom de la Croix-Rouge. Avec les
mêmes rapporteurs, et dans les mê-
mes conditions, il approuve une loi
concernant la protection de l'emblème-
et du nom de l'Organisation mondiale
de la santé.

Notre approvisionnement
en marchandises indispensables
Puis c'est la commission des douanes,

représentée par M. Holenstein, conser-
vateur-catholique de St-Gall, son pré-
sident, et par. M. Rosset, radical neu-
châtelois, qui présente non moins de
quatre préavis, tous favorables. On
aboutit ainsi à l'approbation , sans op-
position , du premier rapport du Con-
seil fédéral sur les mesures prises , en
vertu de l'arrêté du 26 avril 1951 con-
cernant les mesures propres à assurer ,
en période troublée , l'approvisionne-
ment du pays en marchandises indis-
pensables , à la prorogation, au 31 dé-
cembre 1955, de l'arrêté sus-mention-
né, à la ratification du traité de com-
merce conclu avec la Tchécoslovaquie
le 24 novembre 1953, enfin , à l'appro-
bation du 48me rapport du Conseil fé-
déral sur les mesures prises dans le
domaine de la défense économique en-
vers l'étranger en vertu des pleins
pouvoirs économiques décrétés en 1933-
1939.

Concernant ce dernier projet , une
longue discussion s'engage, notamment
à propos des intérêts paysans et de
l'opposition entre producteurs et con-
sommateurs . On entend notamment
MM. Vontobel et Duttweiler, indépen-
dants zurichois tous deux , Eugster , de
St-Gall , et Gfeller , de Berne , porte-
parole du camp agricole. Schmid , so-
cialiste argovien.

Ainsi, une quantité de questions par-
ticulières sont soulevées. M. Rubattel ,
président de la Confédération et chef
du Département de l'économie publi-
que, répond à bon nombre d'entre
elles, malgré leur aspect souvent tech-
nique. De son exposé, il ressort que si'
les critiques de détail ne manquent ja-
mais au moment où les rapports pério-
diques du Conseil fédéral sont soumis
aux Chambres, la politique générale,
depuis la guerre, du gouvernement en
matière économique n'a jamai s été
sérieusement contestée. Lia preuve en
est d'ailleurs la prospérité que connaît
aujourd'hui le pays. M. Rubattel prend
en outre la 1 défense de la commission
des douanes, en même temps que M.
Holenstein, président et rapporteur de
celle-ci. Quelques orateurs, en effet ,
ont affirmé que le rôle de celle-ci est
minimisé à plaisir par le Conseil fé-
déral . Le débat fort développé se con-
clut par l'approbation tacite du 48e
rapport.

Explications sur la garantie
d'un gros prêt

La séance s'achève sur une interpel-
lation Vontobel , indépendant zurichois,
sur l'octroi, en 1953, d'une garantie de
la Confédération à un prêt consenti
aux « Charbonnages de France » par
un consortium die banques suisses. L'af-
faire a été évoquée déjà au Conseil
des Etats par une interpellation Kloeti .
M. Rubattel , conseiller fédéral , peut
donc fournir une réponse condensée.
Il rappelle qu 'il s'agit d'une garantie
— à concurrence de 80 % du mon-
tant — d'un crédit de 60 millions
amortissables en six ans et portant
intérêt à 4 %, la Confédération elle-
même s'assurant une commission d'un
pour cent. Les risques semblent mi-
nimes. Un emprunt à la même entre-
prise, consenti en 1947 et garanti à
100 % est normalement amorti. Si la
Confédération a consenti à garantir
l'affaire, c'est qu'en contre-partie les
« Charbonnages de France » s'enga-
gent à fournir à la Suisse 150.000 ton-
nes de charbon et 60.000 tonnes dé
coke par an en cas de pénurie et à un
prix ne dépassant pas 108 % des prix
int mrs français. La base légale sur
laq „ le le Conseil fédéral a fondé sa
décision est la loi de 1938 sur le ravi-
taillement du pav

Comme l'avait fait M. Kloeti , dans
l'autre Conseil , l'interpellateur ne se
déclare pas satisfait et ia séance est
levée.

Au Conseil des Etats

L'aide au chemin de fer
rhéfioue

BERNE, 24. _ L,e Conseil des Etats
a repris ses travaux, mardi après-midi ,
sous la présidence de M. Barrelet , rad.
Neuchâtel . L'ordre du j our appelle la
discussion du projet d'aide au canton
des Grisons et au chemin de fer rhé-
tique. Donnant suite à une requête du
gouvernement de Coire, le Conseil fé-
déral propose d'allouer au canton des
Grisons un montant de 42.957.506 fr.,
à condition que ce canton cède
à la .Confédération ses créances en 1er
et 2e rangs sur le chemin de fer rhé-
tique, ainsi que tous les droits et avan-
tages qui y sont attachés.

Le rapporteur , M. Haefelin , rad. So-
leure , analyse et commente le projet
et recommande d'entrer en matière.

M. Stuessi, sans parti , Glaris, déve-
loppe une proposition de non entrée
en matière. Il estime qu'une aide quelle
qu 'elle soit devrait être accordée direc-
tement au chemin de fer rhétique ,
car ce serait une : erreur de libérer le
canton des Grisons de toute obligation.
L'orateur , en conclusion de son inter-
vention , dépose un postulat invitant le
Conseil fédéral à présenter immédia-
tement un rapport et des propositions
sur une aide urgente au chemin de
fer rhétique.

L'entrée en matière est votée
Après une brève intervention de M.

Escher, chef du département des pos-
tes et chemins de fer, qui défend le
projet , la Chambre vote l'entrée en
matière par 33 voix contre 1 et repousse
ainsi le postulat Stuessi.

On passe à la discussion de détail. A
l'article premier, ia commission pro-
pose de stipuler que l'aide prévue est
subordonnée à la condition que le can-
ton des Grisons renonce au prêt en 3e
rang de 4.850.000 fr., qu 'il accorde au
chemin de far rhétique. Cette adjonc-
tion est approuvée tacitement. L'intérêt
variable et non cumulatif du prêt est
fixé à 3 %. au minimum. Sur propo-
sition de M. Stuessi, le Conseil décide
par 13 voix contre 11 de biffer dans le
préambule la référence à l'article 26 de
la constitution fédérale.

L' ensemble du projet est ensuite
adopté par 32 voix sans opposition.

La séance est levée.

4 Cl). Renault
A vendre, moteur compl.
revisé, pneus neufs, pein-
ture et intérieur très
bon état. Event. échan-
ge avec voiture plus
grande. Tél. (039) 2.45.67
dès 18 h. 30.

Vos ciseaux, couteaux,
tondeuses, etc., seront

aiguisés
à la perfection par la
maison

NUSSLÉ
Grenier 5-7
Tél. 2 45 31

Service rapide

Sports
HIPPISME

Epilogue de l'affaire de Bath
Le scandale de Bath qui s'est produit

l'été dernier et a donné du fil à retor-
dre à Scotland Yard pendant des se-
maines a trouvé son épilogue. Les ac-
cusés avaient fait courir un cheval
sous un faux nom dans l'espoir de ga-
gner de grosses sommes. En outre, ils
avaient coupé les fils du téléphone
pour empêcher la transmission des
dernières nouvelles aux bookmakers.
Le bookmaker londonien Harry Kate-
ley a été condamné à trois ans et W.
M. William à deux ans de prison. Les
deux hommes doivent , en outre, payer
une amende de 4500 livres sterling. Un
autre Bookmaker et un collaborateur
ont été également condamnés à des
peines de prison.

A l'extérieur
Sir Winston Churchill

et l'emploi
de la bombe atomique

LONDRES, 24. — Reuter. — A la
Chambre des communes l'on a deman-
dé à sir Winston Churchill, mardi, si
la bombe à hydrogène « six cents fois
plus diabolique que la bombe atomi-
que » serait aussi fabriquée en Grande-
Bretagne. Sir Winston Churchill répon-
dit qu'une déclaration publique sur la
politique du gouvernement en ce qui
concerne la fabrication de bombes à
hydrogène en Grande-Bretagne ne se-
rait pas dans l'intérêt général.

A une autre question, sir Winston
répondit : « Des accords amicaux ont
été réalisés avec le président Eisenho-
wer et le gouvernement des Etats-Unis
pour l'échange d'informations sur l'em-
ploi de la bombe atomique. J'ai eu une
abondante correspondance et des con-
versations avec le président Eisenho-
wer sur cette question et sur beaucoup
d'autres. Nous demeurons en contact. »

Des assurances
Le premier ministre poursuivit : «Je

donne à la Chambre l'assurance qu'il
n'est rien qui retient davantage notre
attention que les problèmes et les dan-
gers concernant l'emploi de la bombe
atomique et de la bombe à hydro-
gène. » Interrogé sur la question d'une

interdiction des armes atomiques, Sir
Winston répondit : « U ne fut pas fa-
cile de découvrir ces armes, mais il
serait encore plus difficile de les in-
terdire ; si la bonne volonté augmen-
tait dans le monde, cela nous permet-
trait peut-être de renverser la situa-
tion et de bannir l'usage de ces nou-
velles et mortelles armes. »

Le député travailliste William Proc-
tor a invité Sir Winston Churchill a
chargé une commission parlementaire
d'étudier les efforts britanniques en
faveur de la défense nationale, en re-
lation avec les révélations du prési-
dent Eisenhower concernant la bombe
à hydrogène. Sir Winston répondit que
le gouvernement ne saurait se déchar-
ger de cette manière de sa responsa-
bilité en ce qui concerne la défense
nationale.

ROME, 24. — Reuter. — Depuis di-
manche, chaque timbre-poste qu'achè-
tent les Italiens leur rappelle leurs de-
voirs fiscaux. En effet , les bureaux de
poste italiens vendent maintenant un
nouveau timbre pour soutenir l'effort
du gouvernement afin de ranimer la
conscience des contribuables.

Ce timbre porte le ler paragraphe de
l'article 53 de la Constitution ialienne:
« Chaque citoyen est tenu de contri-
buer aux dépenses de l'Etat, en pro-
portion de ses capacités financières »-.

Les Italiens paient leurs impôts sur
la base du revenu qu 'ils ont déclaré.
Mais l'Etat craint qu 'un certain nom-
bre de citoyens ne déclarent pas exac-
tement tout ce qu'ils gagnent... Aussi,
des milliers d'affiches ont-elles fait
récemment leur apparition sur tous les
murs d'Italie, faisant appel à la cons-
cience des contribuables et à leurs sen-
timents familiaux. Ces affiches mon-
trent un homme qui remplit sa décla-
ration d'impôt , tandis qu'une silhouet-
te maternelle se penche sur son épaule
et guide sa main. La légende précise :
«Ne cherche pas à tromper la mère
de tous les Italiens ! » (à savoir : l'E-
tat).

Un original rappel à la conscience
fiscale
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FILTRE
20 C I G A R E T T E S  

 ̂ 75 Cts

AV&JujpL Le confort au foyer est à la portée de toutes les bourses |
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jr_Ogj£< de meubles
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fl¦GRABER ' Béran,

Av. Léopold Robert 73 et rue Numa Droz, La Chaux de-Fonds
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Ces articles sont de très bonne fabrication.

£• i sr̂ -̂Ju*̂  \- /W Pour vos meubles une bonne adresse :'- - AU BUCHERON
Meubles garantis sur facture — Grandes facilités de paiements

ft Service d'échange aux meilleures conditions — Renseignez-vous y-

Garage
On demande à louer ga-
rage pour camions ainsi
qu'un entrepôt .
Faire offres sous chiffre
G. R. 5592 au bureau de
L'Impartial.

MOTO
Très belle occasion, est à
vendre pour cause de dou-
ble emploi, à peine rodée
(9500 km.), marque «Ziïn-
rlapp», 200 m3, 2 temps,
i vitesses, suspension avant
et arrière, télescopique,
double selle et porte-ba-
gages, complètement équi-
pée, à enlever comptant
pour

Fr. 1200 —
S'adresser rue de la Pro-
menade 6, 2me étage, à
droite, tél. 2.74.25.

Garage
Je cherche à louer garage
pour auto, quartier Cen-
tenaire.

Téléphone (039) 2.63.42 .

PIANO
en bon état à vendre
avantageusement ou à
louer 10 fr . par mois, avec
faculté d'achat. S'adr.
ÎParc 12, 2me étage.
(Tél. 2.39.45.

Vêtements PLASTIC pure laine! j mf i L*t fBjfe»' \

Une classe à part ^^^•mm f̂f W

Pas plus chers que des tailleurs I f  _& i\ \ I
et des manteaux ordinaires f f  f  f \\ \ I

I
I

La maison du grand choix

- ¦-

>

Roland Perret
Membre da Club artistique de Parts

de retour de Paris w*

(où il a participé aux cours d 'Art)

. . .  se fera un plaisir de vous
présenter la mode nouvelle

Numa-Droz 105 Téléphone 229 05

 ̂ i ¦ : -.-y *
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La forme en \f esi là... égk
coiffure PRINT^MPS=ÉTÉ W

cAez Mme F.-E GEIGER Tél. 2.58.25

Le salon de coiffure qui COlffe J il U J\l tL
L 2>

Pour le travail notre choix en

CHAUSSURES m
est considérable.

Art. non ferré, dep. Fr. 29.80
Ferrage militaire, dep. 33.80
Sem. caoutchouc, dep. 35.80
Bien assortis également en
articles sport pour dames et
enfants.
Sur désir, envoi de demi-paires
à choix.

CHAUSSURES J. KURTH S.A.
LA CHAUX-DE-FONDS

Chambra à coucher *MUdep. Fr. 875.— p. mois Fr. dwaVm*
Chambre à manger a-j

dep. Fr. 594.— p. mois Fr. I # ¦"

Studio dep. Fr. 539.— p. mois Fr. ¦**¦*"
Tapis , literie, meubles isolés très bonne qualité
Livraison directement de l'usine, moins de ris-
ques , diminution des frais. Nos prix vous surprendront
Demandez notre nouveau grand catalogue en cou-
leurs et conditions de paiement , sans engagement

AU FOYER MODERNE
G. M O N T A N D O N  Nom
Avenue de la Gare 8, n „_ M„

B I E N N E  Rue — --- No 
Tél. (032) J78 35 Localité 

F. O. M. H. La Chaux-de Fonds

GROUPE DES BOITIERS OR ET METAL
ET DES BIJOUTIERS-JOAILLIERS

ASSEMBLEE GENERALE MIELLE
Jeudi 25 mars 1954, à 20 h. 15 - Grande salle du Cercle ouvrier

ORDRE DU JOUR :
1. Nominations statutaires.
2. Rapport sur l'horlogerie, par M. Ad. Grade), secrétaire

central F. O. M. H.

La présence de tous les ouvriers occupés dans les ateliers de boîtes et dans
les ateliers de bijouterie est obligatoire.

L'amende réglementaire sera strictement appliquée aux absents.
LE COMITE

A VENDRE
très avantageusement

potager
à bols, marque «Echo»,
2 trous, bouilloire, four
et plaque chauffante.
Doubs 53, 2e étage.

( >i
A vendre à la Béroche

maison
de 5 chambres et cui-
sine, chauffage cen-
tral, grande cave, bal-
con, vue, dépendances
comprenant 2 locaux
pouvant servir d'ate-
lier, environ 1000 m2
de terrain avec ver-
ger en plein rapport .
Excell. construction
à 5 min. de la gare de
Gorgier. Prix à discu-
ter. Intermédiaires
d'abstenir.
Dffres à h. Pittom,
Mont d'Or 47, Lau-
sanne.
Tél. (021) 26 52 17.

< )

LE MAIIR AUX TEMPÊTES

FEUILLETON DE < L'IMPARTIAL » 45

CLAUDE VIRMONNE

Béatrix claqua des doigts avec impatience.
— Tu ne te rends certainement pas compte

à quel point c'est fatigant d'avoir sans cesse
auprès de soi un homme qui ne vous quitte pas
des yeux...

Mme Ramel eut un sourire qu'elle croyait fin.
— Un homme amoureux est toujours encom-

brant , ma fille. Ne fais pas la sotte.
Béatrix ne répondit pas. Elle allait et venait

dans la pièce , d'un pas nerveux. Elle se regarda
un instant dans la glace du trumeau surmontant
la cheminée ; le miroir lui renvoya un visage
creusé, dont les yeux sombres semblaient poser
une pathétique question...

Délaissant le miroir, elle s'approcha de la com-
mode sur laquelle se trouvait le coffret à musi-
que ; d'un geste machinal, elle ouvrit la boite ;
les petits danseurs se mirent en branle, avan-
çant un pied , puis L'autre..;. Le «eil air s'éleva.
Béatrix connaissait 'tes paroles ; elle les fre-
donna :

Aime-moi bergère
Et je t'aimerai
Ne sois point légère
Je te servirai
Ah ! que l'amour est gai
Au joli mois de mai
Que l'amour est gai !

Elle fronça les sourcils... Non , décidément, cet
air ne lui plaisait pas. Elle referma la boîte, et
les petits danseurs s'immobilisèrent... Pourquoi
tous les airs d'amour lui faisaient-ils monter à
la gorge cette houle de détresse ?

Elle prit une rose dans un vase et, de ses
dents aiguës déchiqueta ses pétales, ansi qu'elle
l'avait fait un soir dans la maison du docteur...
La fleur n'était pas rouge comme celle du jardin
de Colombe, mais blanche, et elle provenait d'un
bouquet de fiançailles offert par Patrice...

A nouveau, la jeune fille s'approcha de la fe-
nêtre répétant, sans y penser le geste de tant
de châtelaines qui, avant elle, avaient guetté de
cette fenêtre, la joie ou l'angoisse au coeur, un
retour craint ou espéré... Elle-même qu 'atten-
dait-elle, qu'espérait-elle ?

Essuyant de la main la vitre que sa respira-
tion embuait, elle chercha parmi les frondaisons
rousses et les maisons noyées de brume, la mai-
son où à présent , Colombe et Simon demeuraient
seuls, et où , invinciblement attirés, ses regards
se portaient toujours . Elle n 'avait pas revu les
deux cousins depuis l'enterrement du docteur ;

Aime-moi bergère
Et je t'aimerai
Ne sois point légère
Je te servirai
Ah ! que l'amour est gai
Au joli mois de mai
Que l'amour est gai !

Elle fronça les sourcils... Non , décidément, cet
air ne lui plaisait pas. Elle referma la boîte, et
les petits danseurs s'immobilisèrent... Pourquoi
tous les airs d'amour lui faisaient-ils monter à
la gorge cette houle de détresse ?

Elle prit une rose dans un vase et, de ses
dents aiguës déchiqueta ses pétales, ansi qu'elle
l'avait fait un soir dans la maison du docteur...
La fleur n'était pas rouge comme celle du jardin
de Colombe, mais blanche, et elle provenait d'un
bouquet de fiançailles offert par Patrice...

A nouveau, la jeune fille s'approcha de la fe-
nêtre répétant, sans y penser le geste de tant
de châtelaines qui, avant elle, avaient guetté de
cette fenêtre, la joie ou l'angoisse au cœur, un
retour craint ou espéré... Elle-même qu 'atten-
dait-elle, qu'espérait-elle ?

Essuyant de la main la vitre que sa respira-
tion embuait, elle chercha parmi les frondaisons
rousses et les maisons noyées de brume, la mai-
son où à présent , Colombe et Simon demeuraient
seuls, et où , invinciblement attirés, ses regards
se portaient toujours . Elle n 'avait pas revu les
deux cousins depuis l'enterrement du docteur ;

et elle gardait dans sa mémoire l'image de Co-
lombe, si frêle dans ses vêtements de deuil. Elle
avait beaucoup changé, Colombe ; son visage
s'était amenuisé ; on eût dit une femme. Quant
à Simon... Le cœur de Béatrix battait plus vite
à l'évoquer. Il montrait ce jour-là son visage le
plus froid , le plus impénétrable — mais il fallait
s'y attendre. Ne savait-elle pas quelle nature
passionnée masquait cette froideur de comman-
de ?

Elle eût désiré parler aux deux jeunes gens,
demeurer auprès d'eux plus longtemps... Mais
Patrice voulait regagner le château sans atten-
dre... On eût dit qu 'il devait toujours veiller sur
elle, qu'il craignait que des forces hostiles ne la
lui ravissent, si sa vigilance se ralentissait un
seul instant... Comme si la vigilance empêchait
les pensées de s'évader, le cœur de regretter !

Et le cœur de Béatrix s'emplissait de poignan-
te nostalgie en pensant aux j ournées vécues dans
la maison d'en bas — à ces soirées passées dans
le salon du vieux médecin, alors que le perro-
quet César jurait et sacrait — à ces minutes eni-
vrées où elle lisait l'amour dans les yeux gris de
Simon. Aujourd'hui, elle ne comprenait plus ce
qui s'était passé en elle ; cette ivresse de ven-
geance, d'orgueil blessé, qui l'avaient menée, elle
ne les retrouvait plus. Et parce qu'elle ne trouvait
plus d'attrait à la fortune tant désirée naguère,
elle pensa qu 'elle pourrait , à son gré , mettre fin
à cet enfantillage , cet entêtement ridicule , qui
la séparaient de Simon...

— Maman, demanda-r>-elle doucement^ sans
se retourner, que dirais-tu si je rompais mon
mariage avec Patrice pour épouser quelqu 'un
d'autre — quelqu'un de bien moins riche — et
même de situation modeste...

— Rompre ton mariage avec Patrice ? Aban-
donner le château ?

D'émotion, Mme Ramel laissait tomber son
stylo.

— Mais ce serait affreux ! A huit jours du
mariage, cela ferait un scandale inouï ! gémit-
elle. Et que diraient nos amis ?

Elle bégayait, les yeux exorbités, ne trouvant
plus de mots.

— C'est... c'est une plaisanterie, n'est-ce pas ?
Tu ne songes pas vraiment à faire cela ?

Béatrix se taisait, regardant sa- mère , effarée
et lamentable dans sa crainte de perdre ce luxe,
ce confort qu 'elle s'était habituée à considérer
comme sien... Et voici qu'à côté du visage de la
grosse dame, lui apparut celui de Patrice, ce
douloureux visage qu 'il avait tout à l'heure... Et
la pitié effleura son cœur devenu plus sensible
de connaître la souffrance. Elle secoua la tête
pour chasser cette pitié, du geste qu 'elle faisait
souvent lorsque quelque chose l'importunait,
mais la vision demeura. Et Béatrix, accablée,
laissa retomber ses mains qu 'elle avait portées
à son visage...

(A suivre.)

Coffre -fort
d'occasion, grandeur
moyenne, en bon état, se-
rait acheté. Paire offres
avec conditions à Caisse-
maladie de l'Usine des
Rendez, Delémont (Jura) .

A vendre
2 vélos-moteurs, dame et
monsieur, en parfait état
de marche. S'adr. après 18
heures rue Numa-Droz 128.
au 3me étage à droite.

ENCADREMENTS

2 T VITRERIE
GÉNÉRALE j

E.BLEUER-
MJMA-DR0Z150
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ATTENTION
A vendre très jolie cham-
bre à coucher composée
de 2 lits jumeaux mate-
las crin animal, som-
mier, duvets, oreillers, ar-
moire à glace à 3 portes
pour linge et habits, gran-
de coiffeuse dessus verre,
2 tables de nuit dessus
verre. Le tout 850 francs
comptant. — S'adresser
Progrès 13 a, Constant
Gentil.

LAUSANNE

Salon de coiffure
Dames et Messieurs avec tabacs, jour-
naux, etc. Affaire de toute confiance.
Pr. 20.000.'— tout compris. Agences
s'abstenir. — Faire offres sous chiffre
PM 6911 L, à Publicitas, Lausanne.
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Nous cherchons pour diverses Installations

:
dans notre Succursale

1 monteur éëé
ayant quelques années de pratique.

Faire offres écrites à la Succursale A des

Fabriques d'Assortiments Réunies, Le Locle.

' 'Sténo-
dactylo

est demandée. De préfé-
rence personne ayant bon-
nes notions d'allemand et
connaissant la facturation
des montres .

Offres sous chiffre D. E. 5675, au
bureau de L'impartial.

¦ ._ 
' 

J

Expertises
Révisions - Contrôles

FIDUCIAIRE CH. JUNG-LEU
LA CHAUX-DE-FONDS

Paix 23 Tél. 2 47 91

AIDE-COMPTABLE
qualifiée, ayant déjà occupé même poste,
est demandée tout de suite ou à conve-
nir. Place stable pour personne conscien-
cieuse et capable. — Offres sous chiff re
A. B. 5709, au bureau de L'Im-
partial.

Régleuse
connaissant le point d'attache
demandée pour travail en
fabrique.
Eventuellement demi-journées.
Offres sous chiffre D. A. 5573,
au bureau de L'Impartial.

HERNIE
Tous ceux qui souffrent de hernie seront intéres-

sés par un procédé de contention qui ne comporte
ni ressort ni pelote. Le NEO BARRERE réalise ce
progrès. Grâce à lui , les hernies , même volumi-
neuses, sont intégralement contenues , sans risque
d'étranglement ou d'élargissement de l'anneau. Le
NEO BARRERE agit comme une main qui , posée à
plat sur l'orifice , immobilise sans effort et dans tous
les mouvements l'intestin dans sa cavité.

Je vous invite à venir essayer gratuitement le
NEO BARRERE sur rendez-vous.

40 #* 0m*wK Bandaniste Tél. 5.14.52
y avMtw WmVa * Saint-Maurice 7 - Neu châte l

CEINTURES VENTRIÈRES pour tous les cas de
ptôses, descentes, éventrations, suites d'opération

chez l'homme et chez la femme.

r —>
Passez d'agréables FÊTES DE

H H ff) H E A 4 i°urs à l'Hôtel
r AUU C O SCHLÔSSLI
WILDERSWIL - INTERLAKEN
Bonne cuisine bourgeoise Fr. 48.— t. comp.
ou avec excursion en cax à Grindelwald-
Lauterbrunnen et entrée aux Gorges du
Trummelbach Pr. 62.50.
Famille Pitton. Tél. (036) 2 12 16

< .

Ij Me uuissj e Skc
Le papier toile Elco est fabriqué avec
du véritable lin suisse.Lasurfacetoilée _^w_
des deux côtés de la feuille permet *T

^
yv\

une écriture aisée et rend plus facile \ / Ç$
le glissement de la plume. mélâa

EN VENTE DANS TOUTES LES BONNES MAISONS DE LA BRANCHE

Fabricants: Papiers Elco S. A. ci-devant J. G. Liechti &. Cie., Neuallschwîl

. LZ r

HAUTE MODE

CHAPEAUX
MODELES

pour dames, dernières
créations. Les répara-
tions, transformations
et teintures sont exé-
cutées avec soin

I L/fiLSICiEHlE
RUE NEUVE 10

LA CHAUX-DE-FONDS

ASSOCIATION
IMMOBILIERE

LE FOYER
Paiement du dividende
coupon No 25, au bureau
A. JEANMONOD, gérant ,
rue du Parc 23.

FROMAGES \̂ €̂W

[ PASTEURISéS] yV ÈJÊ

PETIT SUISSE ET CARRÉ

 ̂
En 

1953, près de la moitié des ]
machines à coudre vendues en
Suisse sont des BERNINA
Pour quoi ce grand succès? Parce que les
modèles Berni na comportent des avantages
uniques.

Facilités de paiement - Location-vente
Envoyez ce bon pour recevoir les prospectus
m « ma ma «t ¦ ¦n wa n n n 'aa m- cm mm

Z Mlle/Mme/Mr. , -...„« .,„, .
Q
__\ Adresse ,... „ ... .̂... ..... a

Seyon 16,6rand'rue 5 JE j
Neuchâtel Tél. (038) 5 34 24 *mW**%Agencepour le canton deNeuchâtel JÊB l̂ fa

l l̂îBË '̂Stafiflfifii e^^aSMmW

^KSB mmaâ ^̂

BATIMENT
1952

A VENDRE , ayant 6
appartements moyens
avec tout confort , et
d'excellente construc-
tion; en bonne situa-
tion d'Yverdon.

Ecrire sous chiffre
P 10.219 K à Publici-
tas Yverdon.

V J

MEUBL ES
à tempérament peu-
vent être obtenus faci-
lement. Avant tout
achat demandez mon
plan financier sérieux
pour crédit jusqu'à Fr.
500C— sans caution.
Discrétion assurée.

H. SPILLMANN
Case postale 17

Bienne 8

r ^LAC DE
NEUCHATEL

A vendre, à Cudrefin ,
terrain à bâtir au bord
du lac.

Pour visiter :
M. E. Desaules,
Poste, Cudrefin.
Offres au Notaire
And. Hédlguer ,
Avenches, tél. (037)
8.31.71

v j

Pensionnaires
sont demandés. — Même
adresse à louer chambre
meublée avec part à la sal-
le de bains. S'adr. à Mme
Kunz, nue Jardinière 83.
PIED-A-TERRE indépen-
dant à louer. Libre tout
de suite. Discrétion. —
Offres sous chiffre S. X.
5555 au bureau de L'Im-
partial. 
OCCASION. A vendre
tente de camping neuve
(3 places). S'adr. dep.
19 h. à M. R. Burri, Nu-
ma-Droz 110.

t
Monsieur et Madame
André Oberson-Waegel
et lttur petite Fran-
cine,

ainsi que les familles pa-
rentes et alliées, ont la
profonde douleur de faire
part à leurs amis et con-
naissances de la grande
perte de leur cher et re-
gretté petit

Pierre-André
que Dieu a repris à Lui,
mercredi , à l'âge de 5
mois, après une longue
maladie.

La Chaux-de-Fonds,
le 24 mars 1954.

L'inhumation, SANS
SUITE, aura lieu ven-
dredi 26 courant, à 11 h.

Culte à la chapelle de
l'Hôpital à 10 h. 40.

Une urne funéraire sera
déposée devant le domici-
le mortuaire :

Rue des Granges 9
Le présent avis tient

lieu de lettre de faire
part.

MEUBLES de STYLE en FER
L. MOINAT ROULE

Tél. (021) 7.57.66

r MtAKBAGE \
Dame ayant de bonnes
relations dans tous les
milieux se recommande
aux personnes désirant
se créer foyer heureux.
Succès, discrétion. Case

. transit 1232, Berne. ;

Cuisses de
grenouilles

chez

GYGAX
Tél. 2.21.17 L.-Rob. 66

IT COURSE MILITAIRE
Le Loc.e - La Chx-de-Fonds

Neuchâtel
Dimanche 28 mars 1954

Cat. 1 et 2 : Départ du Locle à 11 h. 30
Cat. 3 et 4 : Départ de La Chaux-de-

Fonds à 11 h. 3o

Arrivées à Neuchâtel dès 13 h. 30 soir
la place de la Poste. 400 participants

3e serai le même jusqu 'à votre vieillesse
3e me chargerai de vous Jusqu'à votre

blanche vieillesse
3e l'ai fait et je vous porterai
Et Je me chargerai de vous
Et je vous délivrerai.

! Esaïe U, v. 4.

' Madame Fritz Rubin-Amstutz,
I ainsi que les familles Rubin , Bourquin ,
: Berger , Graber , Amstutz et Christen,
i parentes et alliées, ont le grand chagrin
i de faire part du décès de

Monsieur

1 Fritz RUBIN
leur cher et regretté époux, frère, beau-

| frère, oncle, grand-oncle, cousin pa-
I rent et ami, qui s'est endormi paisible-
: ment dans sa 86e année.

| Saint-lmier, le 22 mars 1954.
L'incinération , SANS SUITE, aura

; lieu à La Chaux-de-Fonds, jeudi 25
; mars, à 14 heures.
i Culte au domicile mortuaire, Cita-
! délie 9, à 13 heures.

Un urne funéraire sera déposée.
Le présent avis tient lieu de lettre de

faire part.

i La famille de
'Monsieur Edouard PELLET

très touchée des nombreuses marques
de sympathie qui lui ont été témoi-

| gnées, exprime ses remerciements
j émus à tous ceux qui ont pris part à

son grand deuil.

Les familles en deuil
sont toujours dans l'embarras lorsqu'il

s'agit d'entreprendre les démarches et for-
malités nécessaires. En se confiant aux

i POMPES FUNEBRES GENERALES S. A.
; elles se sentiront mieux entourées pour
; veiller à la dignité des derniers devoirs.

Rue de la Balance 16. J. Kessi, dir.
Tél. permanent 2 26 96.

Etat civil ilii II mars 1954
Promesses de mariage
Pythoud Roger-Marcel,

mécanicien, Fribourgeois,
et Grether Nicole-Suzan-
ne, Bàloise. — Nicoud
Fernand-Louis, monteur
en chauffages et Perret
née Dochez Jeanne-Malvi-
na-Léontine, tous deux
Neuchâtelois. — Brandt-
dit - Grieurin Henri-
Charles, cinéaste-photo-
graphe, Neuchâtelois, et
Jeanmaire- dit- Quartier
Simone-Renée, Neuchâte-
loise et Bernoise. — Du-
bossofl Alfred , manoeuvre,
Valaisan et Gauthier née
Schmied Pauline, Neu-
châteloise. — Schneeber-
ger Jean-Pierre, plâtrier-
peintre, Bernois et Neu-
châtelois, et Baudat, née
Duclos Aline-Alexandrine,
Vaudoise. — Jobin Roger-
Alyre, typographe, Bér-
et Moreillon Paulette-
Isabelle, Vaudoise.

Elal-ciïil dn 22 mars 1954
Naissances

Erard Pierre Yves, fils
de Raoul Henri, techni-
cien-horloger, et de De-
nyse n é e  Conzelmann,
B e r n o i s. — Genilloud
Jean-Pierre, fils de Louis
Gaston, comptable, et de
Elisabeth née Frey, Fri-
bourgeois. — Weil Mary-
se, fille de Raphaël An-
dré, ingénieur-chimiste, et
de Lucienne Blanche née
Hermann, Bernoise. —
Chenaux Marinette Line
Marcelle, fille de Marcel
Rodolphe Paul , décora -
teur-étalagiste, et de Li-
nette Suzanne née Fai-
gaux , Vaudoise.

Promesses de mariage
Barazziutii Arturo Erme-

negildo, maçon , et Ma-
nini Emilia, tous deux de
nationalité italienne. —
Sandoz Georges Albert ,
mécanicien, Neuchâtelois,
et Koerkel Yvette Geor-
gette, de nationalité fran-
çaise. — Eggimann Hansu-
li, fromager , Bernois, et
Kaffl Johanna Maria, de
nationalité allemande. —
Stocker Max, agent de po-
lice, Argovien. et Racine
Margarete Erika, Neuchâ-
teloise. — Jung Jean Ja-
ques, correspondant, Neu-
châtelois et Bernois, . et
Perret Monique Dita , Neu-
châteloise. — Matthey-de-
l'Endroit Henri Louis,
agriculteur , Neuchâtelois,
et Kaufmann Betty Yvon-
ne, Soleuroise et Neuchâ-
teloise. — Wùthrich Jean,
agriculteur, et Allenbach
Marie Nelly, tous deux
Bernois. — Meyrat Paul
René, manoeuvre, et Stei-
ner Vereny, tous deux
Bernois. — Jenni André
Willy, ferblantier. Bernois
et Neuchâtelois, et Vau-
cher H é l è n e  Susanne,
Neuchâteloise. — Her-
mann Paul Arthur, indus-
triel, Bernois, et Hugue-
nin-Bergenat Thérèse Ro-
se Esther, Neuchâteloise.

Décès
Inhum. Mathez Léan-

dre Oswald, veuf de Rose
Léonie née Zingg, né le
30 janvier 1869 , Bernois et
Neuchâtelois. — Incinér.
Werner Anna, fille de
Markus et de Anna née
Kubler, née le 16 octobr e
MI73, Schaffhousoise et
Neuchâteloise. — Incin.
Donzé née Hadorn Lina,
veuve de Charles Albert ,
née le 30 avril 1887, Ber-
noise et Neuchâteloise.

Etat-Civil lo 20 mars 1954
Naissance

Noverraz Viviane Joie
Blanche, fille de Pierre
Henri Louis, fonctionnaire
aux douanes, et de Joie
Chiarina née Pelli , Vau-
doise.

Promesses de mariage
Von Kaenel Fernand

Roger, accordeur , Neu-
châtelois et Bernois, et
Biitikofer Eliane Jeanne ,
Bernoise. — Racine Em-
manuel, employé CFF re-
traité, Neuchâtelois, et
Emery née Beutler Emma,
Neuchâteloise et Vaudoi-
se.

CHAMBRE meublée en-
soleillée, à louer pour le
ler avril avec paît à la
cuisine. S'adr. au bureau
de L'Impartial. 5684

CHAMBRE A louer belle
grande chambre meublée,
ensoleillée, deux fenê-
tres, chauffage central,
salle de bains, téléphone.
S'adresser au bureau de
L'Impartial. 5664
CHAMBRE MEUBLÉE
est à louer tout de suite
au centre-est de la ville.
Offres sous chiffre N. V.
5657 au bureau de L'Im-
partial.

ON DEMANDE à acheter
1 table de ping-pong. —
Faire offres avec prix
sous chiffre L. D. 5690,
au bureau de L'Impartial.
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La situation

La Chaux-de-Fonds, le 24 mars.
L'attaque générale de Dien-Bien-Phu

n'a pas encore commencé. On se de-
mande si les renforts d' avions améri-
cains demandés d'urgence arriveront à
temps? Cependan t, le répit accordé par
le Vietminh — et qui est en fai t  un
mystère — a été largement utilisé. Les
e f f e c t i f s  et le matériel ont été com-
plétés et le dispositif réorganisé. Les
Français se préparent énergiquement
pour la seconde manche. Cependant,
comme le disent les journaux, le poten-
tiel du général Giap demeure énorme
et il serait imprudent de faire un pro-
nostic. Certains pensent que le Vietminh
va transformer son of fensive en siège
méthodique par peur des pertes exagé-
rées. Ho Chi Minh pourrait ainsi dire
à Genève : « Les Français se trouvent
dans une poche d'où ils sont incapables
de sortir. C'est donc nous les vain-
queurs. ¦»

a • •
La Conférence de Genève elle-même

ne s'ouvrira pas. sans de sérieuses hy-
pothèques. En e f f e t , l'Amérique a fai t
savoir qu'elle en a assez du chantage
communiste et qu'elle n'admettra pas
qu'on négocie sur la base : paix en In-
dochine, reconnaissance de la Chine.
L'attaque de Bien-Dien-Phu est venue
renforcer l'opposition à tout compro-
mis qui se marque à Washington. Mê-
me les tendances nouvelles au com-
merce Est-Ouest ne réussissent pas à
séduire les Américains. Dans ces con-
ditions, on se demande à quoi servira
la conférence qui va s'ouvrir.

w w •
M. Dulles vient de déclarer qu'il ne

prévoit aucun pourparler avec le
Vietminh. Ce qu'il faut , dit-il , c'est ar-
rêter l'aide chinoise. Quant au com-
merce avec l'URSS , le secrétaire d'Etat
a ajouté qu'il convenait pour l'ins-
tant de maintenir toutes les restric-
tions. Ces déclarations ont fai t  sen-
sation à Paris.

et w m
La question de la CED reste au pre-

mier plan des préoccupations françai-
ses. M . Schuman avait suggéré le 5 mai
comme date du débat devant l'Assem-
blée nationale. Mais on propose main-
tenant de renvoyer au 15 mai. Si la
conférence de Genève durait encore à
cette époque, ce qui est probable, on
attendrait la f i n  des négociations asia-
tiques On sait combien les méthodes
temporisatrices de la France impa-
tientent à la fois  les Etats-Unis... et
l'Allemagne. Mais on semble mieux
comprendre la situation du côté an-
glais, où un e f for t  sérieux vient d'être
fai t  pour faciliter la ratification. En
e f f e t , Londres a fai t  savoir hier que
l'Angleterre accepterait d'intégrer cer-
taines de ses unités terrestres et aé-
riennes à la CED. Cette nouvelle a été
communiquée aux six pays membres.
Il s'agirait d'un nombre indéterminé
d'escadrilles et de divisions terrestres,
qui se trouveraient placées sous les
ordres de généraux européens. Vice-
versa, des unités de la Communauté
seraient placées sous le commande-
ment d'off iciers anglais. Cette décision,
si elle est exacte, va au delà de tous les
engagements pris jus qu'ici. De son cô-
té, l'Amérique serait disposée à donner
des garanties supplémentaires. Enfin ,
on espère réaliser d'ici au 15 mai une
entente avec l'Allemagne au sujet de
la Sarre. Cela convaincra-t-il certains
Français ? Hier encore, le généra l de
Gaulle déclarait : « Si nos soi-disant
représentants prétendent nous impo-
ser la CED, je remonterai à pied les
Champs-Elysées . J e n'étais pas seul la
dernière fois  que j' ai descendu cette
artère. >

• • •
Le sénateur MacCarthy a suggéré que

tous les témoins appelés à se pronon-
cer dans l'enquête menée par la com-
mission sénatoriale au sujet de l'a f fa i re
Shine-Cohn soient soumis à l'épreuve
du détecteur de mensonges. Il prétend
que c'est la seule manière d' apporter
la lumière sur le conflit  qui l'oppose à
l'armée et où on l'accuse d'avoir sciem-
ment déformé la vérité. Cette proposi-
iton apparaît moins saugrenue qu'on
ne pourrait croire puisque le Départe -
ment d'Etat lui-même exige de certains
ambassadeurs américains qu'ils s'as-
seyent sur la chaise à détecter le men-
songe. Plusieurs diplomates yankees ont
même été congédiés pour avoir refusé
de se soumettre-à cette épreuve humi-
liante. MacCarthy estime qu'il faudrait
étendre cette curieuse méthode d'en-
quête aux membres du gouvernement
Eisenhower et au président lui-même.
On voit la tactique suivie par l'aspi-
rant dictateur : Si le président refuse
MacCarthy prétendra que ses adversai-
res ont eu peur. Si le président accepte ,
son prestige sera encore entamé. Le
démagogue, au lieu de se justi f ier ,

repart à l'attaque. Jusqu 'ici, cette tac-
tique lui a assez bien réussi.

w » *
On n'a pas pu prouver que les agres-

seurs de l'autocar israélien étaient des
Jordaniens. Et la responsabilité a été
rejetée par les instances internatio-
nales sur d'anonymes brigands du dé-
sert. On évite ainsi des développe-
ments plus graves. Mais donne-t-on sa-
tisfaction à Jérusalem et à Tel-Aviv ?
Tant s'en faut .  De nouvelles explosions
sont donc à craindre , et déjà l'on signale
des incidents à la frontière israélo-
jordanienne.

P. B.

Une victoire du Vietminh est inacceptable
La guerre d Indochine

a déclaré le secrétaire d'Etat américain John Foster Dulles lors de la conférence
de presse qu'il a tenue hier à Washington. — Mao Tsé Tung n'a pas disparu.

M. Dulles :
le plan Navarre pour redresse)

la situation

il n'y a aucune raison
d'abandonner

WASHINGTON, 24. — AFP. — «L'hy-
pothèse d'une victoire communiste en
Indochine est inacceptable. Il n'y a
aucune raison d'abandonner le plan
Navaïre, la Chine communiste a l'oc-
casion de montrer qu'elle n'a plus de
desseins agressifs en coupant son aide
au Vietminh ». Tels sont les peints
essentiels des déclarations faites par
le secrétaire d'Etat John Foster Dul-
les sur le conflit indochinois, au cours
de la conférence de presse qu'il a te-
nue mardi.

La bataille de Dien-Bien-Phu
Comme on l'interrogeait sur la vi-

site à Washington du général Paul
Ely, chef de l'état-major général fran-
çais, le secrétaire d'Etat a évoqué la
bataille de Dien-Bien-Phu. Il s'agit
d'un combat héroïque, a-t-il souligné.
De cet avant-poste, les forces franco-
vietnamiennes ont déjà infligé de très
lourdes pertes à l'ennemi et ont inscrit
un chapitre valeureux dans les anna-
les militaires.

Puis M. Foster Dulles a souligné que
la garnison de Dien-Bien-Phu repré-
sente un pourcentage restreint des for-
ces de l'Union française, alors qu'un
fort pourcentage des forces du Viet-
minh est engagé dans la bataille.

Le plan Navarre
Un journalist e américain a demandé

ensuite au secrétaire d'Etat si le but
recherché en Indochine restait une
victoire militaire. M. Dulles a répondu
que le gouvernement américain ne
voyait aucune raison d'abandonner le
plan Navarre, qui prévoit pour l'année
prochaine, sinon une victoire militaire
complète, du moins des résultats mili-
taires décisifs. En attendant, a pour-
suivi M. Dulles, ce plan prévoit la for-
mation et l'équipement des forces na-
tionales vietnamiennes. Il peut être
envisagé que les forces franco-vietna-
miennes puissent prendre le dessus
dans leur théâtre d'opérations à la fin
de la prochaine saison sèche, en Indo-
chine. Et M. Dulles a souligné qu'au-
cun revers militaire ne s'était produit
ou ne pouvait être prévu qui boulever-
serait le plan Navarre.

Un journaliste a demandé alors au
secrétaire d'Etat s'il excluait l'éventua-
lité de négociations destinées à établir
la paix en Indochine. M. Dulles a ré-
pondu que si les communistes chinois
consentaient à couper leur aide mili-
taire au Vietminh, ils auraient l'occa-
sion de montrer qu'ils ne sont pas des
« agresseurs en esprit » et aideraient
ainsi au rétablissement de la paix et
de la tranquillité en Indochine. Il faut
espérer que ce résultat pourra être ob-
tenu, a ajouté le chef du Département
d'Etat.

Comme on lui demandait s'il exis-
tait des indications montrant que la
Chine consentirait éventuellement à
arrêter l'aide au Vietminh, M. Foster
Dulles a dit qu'il n'en existait pas et
que rien ne permettait de penser qu'un
changement d'attitude se soit produit ,
de la part de la Chine communiste.
U faut cependant l'espérer, mais jus-
qu'à pressent tout indique que la Chine
communiste reste agressive, milita-
riste et expansionniste, a déclaré le se-
crétaire d'Etat américain.

combats a larme blanche
devant Dien-Bien-Phu

HANOI, 24. — AFP. — De violents
combats se sont déroulés, lundi ma-
tin, dans le secteur de Dien-Bien-Phu.
Ils ont eu pour théâtre une route re-
liant le point d'appui sud du camp
retranché et le reste des positions

r
L'époux

de Rita Hayworth
expulsé des U. S. A.
WASHINGTON, 24. — AFP. —

L'avocat général Herbert Rrownell
a annoncé qu'un arrêté d'expul-
sion a été pris contre le chanteur
Dick Haymes, époux de Rita Hay-
worth.

M. Brownell a précisé que la dé-
cision avait été prise par un inspec-
teur spécial du service d'immigra-
tion, après enquête sur le cas du
chanteur.

Les autorités reprochent à ce der-
nier d'avoir esquivé le service mi-
litaire dans l'armée américaine,
durant la guerre, en faisant va-
loir le fait qu'il était Argentin.

Son cas fut soulevé en automne
dernier, lorsqu'il quitta le terri-
toire continental des Etats-Unis
pour se rendre à Honolulu.

v.

franco-vietnamiennes, groupées au-
tour du terrain d'aviation.

Les Viets avaient tendu une embus-
cade aux blindés et à l'infanterie
franco-vietnamiennes qui, en deux
groupes , étaient partis de chacune des
extrémités de la route, c'est-à-dire l'un
descendant du centre de Dien-Bien-
Phu, l'autre remontant le long de la
route en venant du point d'appui sud.

A la hauteur du village de Bantolai ,
au moment où les Franco-Vietnamiens
allaient faire leur jonction , les Viet-
minh, dissimulés dans les bambous,
ouvrirent un feu nourri.

Les chars lourds français répondirent
avec toutes leurs armes.

Des combats acharnés, certains à
l'arme blanche, se déroulèrent pendant
une heure le long de la route et dans
les rizières avoisinantes.

Les Viets ont laissé sur le terrain
cent septante-cinq cadavres, neuf pri-
sonniers, ainsi qu'un nombreux arme-
ment.

Mao-Tsé-Toung n'a pas
disparu

LONDRES, 24. — Reuter. — Le
président de la République populaire
chinoise Mao-Tsé-Toung, qui selon les
bruits récemment répandus avait «dis-
paru» , a présidé , selon l'agence «Chine
nouvelle» , mardi, une séance du co-
mité chargé d'élaborer la constitu-
tion chinoise.

Mao-Tsé-Toung est président de ce
comité.

j a r~ Le parti communiste
mis hors la loi au Texas

AUSTIN (Texas) , 24. — AFP. — Les
sénateurs du Texas ont voté, lundi, à
l'unanimité, en faveur d'un projet pré-
voyant la mise hors la loi du parti
communiste sur toute l'étendue du ter-
ritoire de ce-t Etat.

Une nouvelle industrie prospère
en Angleterre :

La fabrication de lunettes spéciales
pour le film à trois dimensions
LONDRES, 24 . — Du correspondant

de l'Agence télégraphique suisse :
La production de films à trois di-

mensions a fait naître en Angleterre
une industrie prospère : la fabrication
d.e lunettes spéciales. Bien que de tels
films ne soient pas tournés en Grande-
Bretagne,. la fabrication de ces lunet-
tes se chiffre par millions de paires.
Ainsi, un producteur sud-africain pro-
duit en un mois deux millions de pai-
res, dans, une usine établie , dans un
faubourg londonien. Une partie de
cette production est destinée à l'expor-
tation , dans de nombreux pays, à part
l'Amérique, la fabrication des verres
ayant été brevetée aux Etats-Unis. Au
début, ces lunettes étaient prêtées aux
spectateurs, les verres n'ayant qu'une
monture en fil de fer. Maintenant , ces
lunettes montées sur carton sont ven-
dues 6 pence.

Ils vont bientôt mourir

Des savants de l'université de Tokio ont déclaré qu'il y a peu d'espoir de
sauver les deux grands blessés du « Fukuyu Maru », le bateau de pêche ja-
ponais qui se trouvait dans la zone des explosions atomiques à Bikini le ler
mars. Six éléments radioactifs dans leur corps empêchent la formation du
sang. Notre photo : ces deux membres de l'équipage du « Fukuyu Maru » ont
des brûlures au visage causées par des cendres radioactives tombées sur le

bateau après l'explosion.

Nouvelles de dernière heure
Après l'explosion atomique

du 1er mars
Vers la constitution d'une commission

d'enquête
TOKIO, 24. — AFP. — La Confé-

rence nippo-américaine étudiant les
mesures à prendre à la suite de l'in-
cident du « Fukuiryu Maru » (thonier
j aponais dont l'équipage a été atteint
par des radiations atomiques lors de
l'explosion du ler mars à Eniwetok) ,
a tenu ce matin iine séance de deux
heures et se réunira de nouveau dans
l'après-midi.

D'ores et déj à elle a décidé la cons-
titution d'une commission d'enquête
sur les blés:;;1'.; . atomiques , qui sera
présidée par '. : Dr j aponais Rokuzo
Kobayashi, directeur de l'Institut na-
tional.

Une indemnité aux victimes
WASHINGTON , 24. — Reuter. — On

apprend que les Etats-Unis ont décidé
d'indemniser les pêcheurs japonais qui
ont été brûlés par des cendres radio-
actives à la suite des essais atomiques
du ler mars. Leur ambassadeur à To-
kio ferait  prochainement une déclara-
tion à ce sujet.

Un grand journal français
se fait l'écho des craintes

suisses au sujet de la Légion
PARIS , 24. — Sous le titre «Les Suis-

ses s'émeuvent de l'attrait qu'exerce la
Légion étrangère sur de jeunes imagi-
nations », le « Monde » publie un entre-
f i le t  dans lequel il relève que cette
question de l' enrôlement à la Légion
étrangère inquiète de nouveau depuis

^quelque temps l'opinion suisse. Le :
« Monde » assure que le département
politique fédéra l  estime à un peu plus
d'un millier les légionnaires d'origine
suisse, tandis qu 'à Paris, on pense que
ce ch i f f r e  dépasse encore d'un bon tiers
la réalité. «La saignée, ajoute le jour-
nal, opérée sur les forces vives de la
Confédération est donc modeste. Ma is
c'est moins le nombre des engagés que
leur âge qui émeut l'opinion. Les f a -
milles s'e f f ra ien t  de voir des adoles-
cents, gagnés par « une propagande in-
sidieuse par le livre, le f i lm  et le re-
portage », s'enfuir pour co if f e r  le képi
blanc. »

Modifier l'ancienne réglementation ?
«7Z est de fa i t  que la loi française

autorise les engagements à partir de
18 ans. L'enfant ne peut quitter la
maison paternelle sans la permission
de son père si ce n'est pour un enrô-
lement volontaire après l'âge de 18
ans révolus, spécifi e notamment l'ar-
ticle 314 du code civil français . Les
services de recrutement n'exigent pas
de pièces d 'identité : ils demandent
simplement aux candidats une déclara-
tion suivant laquelle ils ont dépassé
l'âge limite. Si la preuve est apportée
que l'engagé a menti, son contrat est
aussitôt résilié.

Le cas s'est produit plusieurs fo i s
et les autorités françaises ont fai t
droit à la requête des parents. Mais le
contrat est tenu pour valable dès qu'il
s'agit de garçons de 18 à 20 ans. Pour
donner satisfaction à nos voisins suis-
ses, il faudrait donc modifier ce que
peut avoir de trop rigide — et d'abu-
sif — une ancienne réglementation ».

Les mirages de l'imagination
«Le Monde» conclut en ces termes:

«Reste en attendant à s'attaquer à la
«propagande insidieuse» . Il existe une
tradition «littéraire» et cinématogra-
phique d'un romantisme légionnaire qui
est rarement de bonne qualité et nour-
rit à bon compte de jeunes rêves. Nos
voisins suisses la dénoncent avec quel-
que vivacité et non seulement com-
préhensible , mais for t  utile. Ni la lé-
gion étrangère , ni la France qu'elle
sert avec éclat — les combats de Dien
Bien Phu en apportent une nouvelle
preuve — n'ont besoin du sang d'ado-
lescents, abusés par les mirages de
l'imagination ».

Ciel variable, au nord-est d'abord très
nuageux et quelques averses peu im-
portantes locales , éclaircies surtout
pendant la nuit. Température plutôt
en baisse, nuit froide. Vents faibles
variables.

Bulletin météorologique

PARIS, 24. — Des médecins aliénistes
avaient été chargés par le jug e d'ins-
truction d'examiner une femme appar-
tenant à la secte des « Témoins du
Christ revenu » qui avait laissé mourir
sans soins, conformément au « dogme »
de cette secte, sa fille adoptive.

Us viennent de déposer leur rapport
qui conclut à l'irresponsabilité totale
de la femme. Celle-ci sera internée.

Une mère laisse mourir son enfant
sans lui avoir prodigué de soins

Treize tués, trente-cinq blessés
DACCA (Inde) , 24. — AFP. — Au

moins 13 personnes ont été tuées et 35
blessées dont plusieurs grièvement, au
cours d'une émeute qui a éclaté lundi
soir dans la fabrique de papier de
Chittagong, à 400 km. de Dacca , ap-
prend-on aujourd'hui selon des rap-
ports parvenus dans cett e dernière
ville. Parmi les morts se trouvent le.
directeur de l'usine, le chef du per-
sonnel, des techniciens et des gar-
diens.

Selon les mêmes informations, l'é-
meute se serait produite à la suite
d'une dispute entre le directeur et un
chef de service.

Grave émeute à Dacca

VIENNE , 24 . — AFP. — L'ex-maré-
chal Kesselring a été informé que sa
présence en Autriche n'est pas dési-
rable, annonce-t-on officiellement.

L'affaire Montesi sera reprise
le 1er juillet

ROME, 24. — Reuter. — La Cham-
ber italienne a décidé de f ixer  le dé-
bat sur l'a f fa i re  Montesi au ler juillet
a f in  de laisser assez de temps aux au-
torités chargées de l'enquête pour met-
tre la situation au clair.

Ajournement de la Conférence
de Bruxelles

PARIS, 24. — AFP. — On annonce
officiellement que la conférence des
six ministres des affaires étrangères ,
qui devait se tenir à Bruxelles le 30
mars, a été remise à une date ulté-
rieure.

L'ex-maréchal Kesselring
indésirable en Autriche


